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Le masculin comprend l’équivalent féminin et est utilisé dans le but d’alléger le texte.

Avant-propos

Dans le cadre du Projet pancanadien de français langue première (PPCFLP) mené sous l’égide du Conseil des ministres de l’Éducation (Canada)  (CMEC(, un rapport, publié en 2004 intitulé Résultats pancanadiens des élèves francophones en milieu linguistique minoritaire préconise, pour augmenter les compétences en lecture et en écriture des élèves francophones en milieu linguistique minoritaire, de les munir, plus systématiquement, de stratégies en lecture et en écriture.  De plus, ce rapport mentionne que « bien que les évaluations du PIRS offrent peu de possibilités d’analyse du vécu langagier des élèves, elles confirment néanmoins les difficultés langagières de l’élève francophone moyen en milieu minoritaire. » (Landry et Allard, 2004)
Par la suite, le Comité directeur du PPCFLP a été créé.  Ce dernier a fait part de ses priorités pour encourager l’amélioration du rendement des élèves francophones en milieu linguistique minoritaire.  Ces priorités ont ensuite été soumises à une consultation auprès des directions de programmes d’éducation de langue française des diverses instances.  À partir de ces consultations, l’idée d’élaborer deux trousses de formation du personnel enseignant a émergé.  L’une des trousses, celle du Volet 1, porte sur la communication orale et l’autre, celle du Volet 2, est consacrée à l’élaboration du matériel de formation pour les stratégies socio-affectives, cognitives et métacognitives en lecture et en écriture.  (Voir la présentation PowerPoint à l’Annexe C pour devenir plus familier avec la vue d’ensemble du projet).  Par la suite, il a été décidé que les documents des deux volets feraient partie de la même trousse.

Pour répondre à la recommandation concernant la communication orale, un Groupe de travail a été formé.  Les membres de ce dernier ont contribué à l’élaboration d’une trousse de formation des enseignants en communication orale dont fait partie le présent document intitulé Plan de formation qui explique brièvement comment exploiter les divers éléments de la trousse.
La trousse de formation des enseignants du Volet 1 se compose également :

· d’un document intitulé État des lieux qui est divisé en trois parties.  La première partie présente les visées de formation des programmes d’études au Canada, en France, en Belgique et en Suisse.  La seconde partie est un inventaire et un état de la recherche en didactique du français oral, langue et communication.   La troisième partie contient un sondage pancanadien effectué par questionnaire, sur les perceptions et pratiques en communication orale du personnel enseignant, ainsi qu’un lexique.   

· d’éléments d’un continuum de développement langagier qui présentent les caractéristiques du comportement langagier de l’élève à certaines périodes de son développement, en tenant compte à la fois de son évolution cognitive, socioaffective, morale et linguistique.  Des intérêts reconnus par des spécialistes en développement pour chaque groupe d’âge sont présentés.
-    de Scénarios pédagogiques en format DVD.  Ces scénarios sont composés de quatre séances vidéos, comportant différents chapitres, qui ont pour objectif d’exposer, à l’aide d’exemples filmés dans diverses salles de classe canadiennes, des principes incontournables découlant des résultats et recommandations de recherches en didactique de l’oral.

-    d’une banque de ressources, fruit d’une consultation pancanadienne, qui propose une liste de documents et de sites Web pour faciliter l’enseignement-apprentissage de la communication orale; et d’autres pour approfondir les réflexions ou connaissances dans le domaine. 

· d’un référentiel de l’élève, d’affiches ainsi que d’une fiche d’exploitation pour l’enseignant.  Dans cette composante, diverses situations que rencontrent un jeune évoluant en milieu linguistique minoritaire sont décrites et des stratégies qui peuvent l’aider en situation de communication orale sont proposées.  La fiche d’exploitation offre aussi des pistes de travail en salle de classe.

· d’un guide à l’intention des parents qui présente des stratégies ou des idées pratiques permettant aux parents ou aux personnes désireuses d’accompagner l’enfant dans son développement et épanouissement langagier, culturel et identitaire.

· d’un cédérom de la trousse.

Introduction

Le présent document constitue le plan de formation pour l’enseignement de la communication orale.   Il propose des modules et des menus de formation qui peuvent être adaptés en fonction de la diversité des besoins de formation.  La vision de la formation présentée ci-dessous a servi de fondement à l’élaboration des modules.

Vision de la formation

La formation contenue dans la trousse met en relief l’articulation entre trois dimensions – vécu, partage, réflexion – qui visent une actualisation consciente dans la pratique pédagogique.

· Le vécu fait référence à la pratique professionnelle du personnel enseignant en milieu linguistique minoritaire, c’est-à-dire 

· le contexte scolaire dans lequel il intervient;

· les croyances qu’il explicite;

· les connaissances et les expériences antérieures auxquelles il se réfère;

· les données et les observations qu’il recueille;

· les savoirs et les compétences qu’il mobilise;

· les pratiques pédagogiques qu’il met en œuvre;

· les essais qu’il fait et les risques qu’il prend.

· Le partage fait référence aux échanges professionnels entre le personnel enseignant vivant en milieu linguistique minoritaire, c’est-à-dire 

· son implication active dans la formation;

· les interactions qu’il vit;

· les lectures qu’il fait;

· les outils qu’il découvre;

· le modelage dont il profite;

· les suivis qu’il met en œuvre;

· les appuis dont il bénéficie.

· La réflexion fait référence au regard critique que porte le personnel enseignant sur ses pratiques pédagogiques quant à l’apprentissage des élèves en milieu linguistique minoritaire, c’est-à-dire 

· l’objectivation et la métacognition qu’il met en œuvre;

· la prise de conscience qu’il effectue;

· le cheminement dans lequel il s’engage à partir de ses buts personnels.

· L’actualisation fait référence à la prise de décision quant aux futures interventions pédagogiques du personnel enseignant, c’est-à-dire 

· la planification et la mise en œuvre d’un plan d’action basé sur les expériences de formation; 

· la planification et la mise en œuvre des interventions pédagogiques en fonction de données observables et disponibles;

· un engagement dans la pratique pédagogique; 

· la conscientisation des effets de l’intervention pédagogique sur les apprentissages en français des élèves et, plus largement, sur la construction par les élèves d’un rapport positif à soi, à la langue et à la francophonie.
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Enjeux de ce type de formation en milieu linguistique minoritaire

Pour plus de renseignements sur ce type de formation du personnel enseignant voir le tableau suivant qui a pour but de mettre en relief les aspects suivants : 

	La formation devrait
	· valoriser les expériences professionnelles;

· accroître le sentiment de compétence, la confiance en soi, la responsabilisation et l’autonomisation;
· élargir et approfondir les expertises.

	La formation permettrait
	· d’avoir un praticien apprenant;
· de favoriser une culture de praticien réflexif;
· de développer une image du praticien comme agent de changement;
· de promouvoir chez le praticien un pouvoir d’action.

	Les résultats serviraient à 
	· outiller le personnel enseignant pour qu’il puisse nourrir le cheminement identitaire des élèves;

· créer un climat propice et à concevoir des situations d’apprentissage qui permettent aux élèves de développer un rapport positif à soi, à la langue et à la francophonie;
· créer des conditions pour développer chez les élèves la conscience de pouvoir agir dans et sur l’espace francophone d’aujourd’hui et de demain.


Présentation des modules de formation 

Deux façons d’organiser les modules de formation sont proposées ci-après : 

· selon les composantes de la trousse : chacune d’elles donne lieu à un module de formation; 

· selon les exigences du contexte de la formation : clientèle, durée et besoins divers de formation (il faudra alors choisir parmi les menus proposés ou créer, en fonction des circonstances particulières, son propre menu de formation).

Modules de formation

	MODULE DE FORMATION PORTANT SUR LA VISION GLOBALE DE LA TROUSSE 

	Intentions :

· Découvrir les raisons qui ont motivé la création des trousses de formation de la Phase II du PPCFLP (Volets 1 et 2)  

· Reconnaître et explorer les composantes de la trousse de formation en communication orale (Volet 1)

· Explorer les principales sections des composantes de la trousse et en dégager les idées générales  

· Connaître les principes sous-jacents à l’enseignement en milieu linguistique minoritaire

	Matériel :

1. Ordinateur 

2. Cédérom de la trousse du Volet 1

3. Projecteur LCD

4. Présentation PowerPoint qui donne une vue d’ensemble des deux trousses (Volets 1 et 2)  (Annexe C)

5. Composantes de la trousse de communication orale en version imprimée sauf les scénarios pédagogiques

6. Grandes feuilles et feuilles 8 ½ x 11

7. Crayons-feutres


	  Vécu (V) 

  Partage (P) 

  Réflexion (R)

  Actualisation (A)
	Activités proposées
	Notes au formateur#

	R

P 


	1. Explorer l’ensemble des deux trousses de formation 
· Parcourez, en plénière, le PowerPoint (Annexe C) couvrant les deux trousses de formation.
·  Faites remplir, pendant la présentation, le diagramme de Venn* (les points communs et différents des deux trousses).
· Demandez à des volontaires de présenter leur diagramme et recueillez les commentaires généraux après cette présentation.
	Durée : de 25 à 40 min

Matériel : 1, 3, 4

· Reproduisez, sur une feuille 81/2 x 11, le diagramme de Venn* de l’Annexe A.



	
	Notes personnelles :



	R

P


	2.  Explorer la trousse de formation en communication orale
· Montrez, à partir du cédérom de la trousse, la façon de naviguer dans le menu général pour accéder aux diverses composantes.  
· Laissez, 20 minutes, aux participants pour l’explorer.

· Faites une mise en commun des impressions après cette consultation                                                    exploratoire de l’ensemble des éléments de la trousse.

· Demandez aux participants de noter ce qui leur semble intéressant d’approfondir pour leur pratique.

· Discutez, en plénière, des idées et suggestions.


	Durée : de 25 à 40 min

Matériel : 1, 2, 5, 6, 7
· Si le matériel 1, n’est pas disponible pour chacun des participants, il faudra l’utiliser par petits groupes ou, à l’aide du matériel 2 et 3 faites la démonstration en plénière.  Dans ce cas, pour la partie exploration, ayez le matériel 5 disponible pour chaque participant et faites-les travailler à partir de ces versions imprimées.



	
	Notes personnelles :




	R

P

	3.  Trouver et identifier les grandes sections de chacune des composantes de la trousse de formation en communication orale 

· Assignez une composante à chaque petit groupe et faites chercher, dans celle-ci, les différentes sections, en leur laissant le temps de les survoler; faites écrire, sur une grande feuille, en titre, le nom de la composante et faites-leur énumérer les sections.

· Demandez-leur de suggérer les raisons possibles de la présence de ces sections dans la composante.

·  Faites-leur identifier et ajouter, sur la grande feuille, les sous-sections qui composent chaque section.

· Demandez à chaque petit groupe de présenter les renseignements écrits sur sa feuille et de la coller sur un mur de la salle.

· Laissez-leur quelques minutes pour examiner les idées contenues sur les feuilles des autres groupes et pour établir des liens entre les diverses composantes de la trousse.  Faites une discussion en plénière.

· Faites identifier la section que les participants aimeraient pouvoir explorer plus en profondeur et les raisons.  Faites une discussion en plénière des idées et suggestions. 


	Durée : de 40 à 60 min

Matériel : 1, 2, 5, 6, 7

· Utilisez les documents version imprimée (5) ou le cédérom de la trousse (2).  

· Imprimez les composantes de la trousse (à l’exception des scénarios pédagogiques) selon le nombre de petits groupes prévus (5-6).

· Assignez une couleur par composante.  Distribuez ou placez sur chaque table une des cinq couleurs différentes (p. ex., si le brun identifie le document banque de ressources, les personnes qui ont reçu un papier brun se groupent et travaillent sur ce document.  Faites de même pour les quatre autres documents.

N.B. : Pour cette activité, la composante scénarios pédagogiques n’est pas utilisée.

	
	Notes personnelles :




	
	4.   Examiner la composante scénarios pédagogiques de la trousse de formation en communication orale 

· Faites trouver aux participants les titres (chapitres) des scénarios pédagogiques ainsi que les sections dans lesquelles ils se trouvent; inscrivez-les sur une grande feuille différente (une feuille par scénario pédagogique). 

· Faites identifier, individuellement, selon les indices fournis par le titre des sections, le scénario pédagogique dans lequel il est question de l’enseignement en milieu minoritaire.  Demandez-leur, en plénière, de justifier et de présenter leur choix. 

· Demandez aux participants, individuellement, de réfléchir à partir des multiples rôles de l’enseignant présentés, lequel ou lesquels sont essentiels pour donner aux élèves l’envie de s’exprimer sans se sentir dévalorisé.  Faites-leur expliquer et présenter en plénière les idées trouvées.

· Faites-les discuter également du scénario pédagogique qu’ils aimeraient visualiser en entier et pourquoi.


	Durée : 50 min

Matériel : 1, 4, 5 (l’introduction), 6, 7

· Utilisez la présentation PowerPoint (4) et l’introduction de l’État des lieux (5).

· Préparez quatre grandes feuilles et inscrivez un des titres des scénarios de formation sur chacune d’elles.



	
	Notes personnelles :




	V
P
R
A
	5.    Découvrir les raisons qui ont suscité l’élaboration des trousses de formation des Volets 1 et 2

· Faites trouver les raisons qui ont permis à la Phase II du PPCFLP de voir le jour.

· Demandez-leur pourquoi ces trousses ont-elles été élaborées.

· Discutez, en plénière, des idées trouvées.

· Demandez-leur également quelle serait, d’après eux, la meilleure façon de diffuser le contenu de ces trousses auprès du personnel enseignant de leur région, afin qu’il les utilise.

·  Discutez, en plénière, des idées trouvées.


	Durée : de 15 à 30 min

Matériel : 1, 2, 3, 4, 5
· Divisez les participants en deux groupes.  Faites visionner à l’un d’eux le document en PowerPoint (Annexe C) qui est une vue d’ensemble des trousses (4), pendant que l’autre explore l’introduction de l’État des lieux (5).  

· Laissez-leur environ 10 à 15 minutes, puis revenez en plénière pour discuter.     

	
	Notes personnelles :




	R

V

P

A
	6.   Connaître les principes pédagogiques qui doivent guider l’enseignement en milieu linguistique minoritaire

· Demandez-leur de réfléchir sur les principes et les objectifs présentés dans les documents consultés dont ils doivent particulièrement tenir compte dans l’enseignement-apprentissage en milieu linguistique minoritaire. 

· Faites expliquer, par chaque groupe, en plénière, les réponses trouvées; demandez-leur également de donner un exemple à partir de leur vécu pour chacun des principes proposés.

· Faites identifier un principe qui est négligé et demandez-leur de préparer un court plan d’action qui leur permettra de s’en servir plus souvent dans leur pratique. 
· Discutez, en plénière, des idées et suggestions.


	Durée : 30 min

Matériel : 1, 4, 5, 6, 7
· Divisez les participants en deux groupes.  Faites visionner à l’un d’eux le document en PowerPoint (Annexe C) qui est une vue d’ensemble de la trousse (4), pendant que l’autre explore l’introduction de l’État des lieux (5).

· Écrivez l’essentiel de ce qui est dit sur une grande feuille ou demandez à un volontaire de le faire. 



	
	Notes personnelles :



	R

P

V
	7.  Explorer la section des programmes d’études du document État des lieux
Cette activité porte sur chacun des pays présentés dans la première partie du document État des lieux.

· Faites identifier aux participants, les subdivisions dans les programmes du pays qui leur a été assigné.  Faites-leur écrire ces dernières sur une grande feuille en ayant pris soin d’identifier le pays puis demandez-leur de les présenter en plénière et de les coller au mur.

· Demandez, aux participants, en plénière, de répondre aux questions suivantes :

· Qu’est-ce qui vous surprend?

· Qu’est-ce que vous aimeriez explorer?

· Qu’est-ce qui vous serait utile en tant qu’enseignant?  Veuillez élaborer.

· Qu’est-ce qui est présent dans votre programme d’étude?

· Recueillez, à la fin de la session de travail, les impressions générales après le survol de la section « programmes d’études ».   


	Durée : 30 min

Matériel : 1, 3, 4, 5, 6 

-   Ayez la section du sommaire des programmes d’études imprimée et séparée selon les quatre sous-sections du document (Canada, France, Belgique et Suisse).  

-   Divisez les participants en quatre groupes dont chacun consulte une section du pays qui lui est assigné.  

N.B. : Veillez à ce que les personnes faisant partie des nouveaux groupes soient différentes de celles de la première activité.  

	
	Notes personnelles :




	MODULE DE FORMATION PORTANT SUR LE DOCUMENT ÉTAT DES LIEUX 

PREMIÈRE PARTIE : SOMMAIRES DES PROGRAMMES D’ÉTUDES

	Intentions :

· Découvrir les éléments essentiels de la section des programmes d’études canadiens du document État des lieux 

· Prendre conscience des défis de l’enseignement du français en milieu linguistique minoritaire et comprendre les principes pédagogiques utiles pour sa pratique

· S’approprier les stratégies d’écoute, d’interaction et d’expression préconisées dans les programmes d’études canadiens



	Matériel :

1. Ordinateur 

2. Projecteur LCD

3. Cédérom de la trousse

4. Composante État des lieux section des programmes d’études version imprimée  

5. Grandes feuilles

6. Crayons-feutres de couleurs différentes 




	Vécu (V) 

Partage (P)  

Réflexion (R)  

  Actualisation (A) 
	Activités proposées


	Notes au formateur

	
	1. Se familiariser avec l’organisation de la section des programmes d’études du document État des lieux
· Faites lire, individuellement, pendant environ 10 minutes, les tables des matières précédant les sommaires des programmes d’études des quatre pays présentés et déduire des éléments de contenu possibles.
· Divisez les participants en quatre petits groupes et assignez un pays à chaque groupe.  Demandez-leur de discuter de leurs suppositions concernant le pays assigné, de les inscrire sur la feuille (colonne de gauche) que vous aurez séparée en deux parties verticalement*.

· Faites lire, en diagonale, toujours avec les mêmes quatre groupes, le sommaire des programmes d’études du pays qui leur a été assigné.
· Faites écrire, sur la même feuille dans la colonne de droite ce qui est différent de leurs prévisions d’avant la lecture et d’essayer d’émettre des hypothèses.
· Faites présenter les conclusions en plénière.
    
	Durée : de 30 à 45 min

Matériel : 1, 3, 4, 5, 6
-  Donnez aux participants le temps de trouver les tables des matières et d’examiner les contenus.

-  Assignez un pays (Canada, France, 
    Belgique, Suisse) à chaque groupe.

* Modèle possible de la grande feuille 

Pays :

Avant lecture

Après lecture

 

	
	Notes personnelles :




	R

V

A

P


	2. Trouver et utiliser les principales composantes de la section programmes d’études canadiens du document État des lieux
· Faites chercher, aux participants, dans l’introduction, les caractéristiques du contexte linguistique minoritaire francophone et établir des liens, de causes à effets, sur les écoles de langue française.  Demandez-leur de présenter, lorsque c’est possible, des façons qui permettraient aux élèves d’utiliser le français le plus souvent possible à l’école.

· Faites-leur noter les principes dictés par les programmes d’études canadiens qui devraient guider l’action pédagogique et demandez-leur de donner des exemples concrets d’utilisation en classe (points 1.1.3, 1.3.1 et 1.4.1).

· Faites trouver, aux participants, les points saillants contenus dans les programmes d’études canadiens concernant le développement langagier et demandez-leur de les commenter.  Après avoir pris connaissance des points de vue décrits dans les programmes sur le sujet, faites-leur présenter leur propre vision du développement langagier de l’élève (points 1.1.3.1 et 1.1.3.4).

· Faites-les chercher les conceptions du développement identitaire et culturel présentées dans les programmes d’études et demandez-leur d’établir des liens.  Faites-leur élaborer leur propre conception du développement identitaire et culturel et demandez-leur d’expliquer comment l’introduire dans les programmes d’études (points 1.1.3.3 et 1.5.1).  

· Demandez, à tour de rôle, à chaque groupe de partager le résultat de ses réflexions. 

· Faites identifier, parmi les éléments présentés par chaque groupe, ceux dont il est essentiel de tenir compte dans la pratique et demandez-leur d’expliquer comment le faire.  Discutez, en plénière, des idées trouvées.  

· Faites une synthèse générale de l’activité, relevez les points forts qui en ressortent et écrivez-les sur une grande feuille.
	Durée : 1 h

Matériel : 1, 3, 4, 5, 6 
-   Divisez les participants en quatre groupes et les faire travailler sur une des activités décrites.  

N.B. : Veillez à ce que les personnes qui font partie des nouveaux groupes soient différentes de celles de la première activité.  



	
	Notes personnelles :




	R

A

V

P


	3. S’approprier les éléments fondamentaux provenant des programmes d’études du Canada ainsi que des trois pays francophones présentés  

· Faites lire, individuellement, les quatre conclusions des programmes d’études du Canada, de la France, de la Belgique et de la Suisse et demandez-leur d’en ressortir les éléments majeurs.

· Faites entreprendre une activité suivant la technique graffiti* qui fait ressortir les éléments importants identifiés lors de la lecture des quatre conclusions.

· Faites, en plénière, une mise en commun des observations tirées des graffiti et rédigez une phrase qui pourrait servir de conclusion générale.


	Durée : de 40 à 60 minutes
Matériel : 1, 3, 4, 5, 6 

- Utilisez la conclusion des  

programmes d’études canadiens (point 1.6), français (point 2.4), belges (point 3.4), suisses (point 4.5) et la conclusion générale (p. 211).
-   Faites écrire, en vous servant de la 
technique graffiti*, des mots clés ou faites des dessins sur une grande feuille en évitant la répétition pour permettre de faire une mise en commun.  Voir l’explication de cette technique à l’Annexe A.  

	
	Notes personnelles :




	R
V
P
A
	4. Chercher les stratégies d’enseignement-apprentissage préconisées dans les programmes d’études de français langue première en milieu linguistique minoritaire

· Faites trouver, individuellement, après la lecture du point 1.2.2, les différences entre stratégies d’apprentissage et stratégies d’enseignement et demandez aux participants d’expliquer ce qu’est une bonne stratégie d’enseignement et d’apprentissage.  Discutez, en plénière, des idées émises.
· Selon le tableau 10, les stratégies peuvent se classifier sous diverses catégories.  Faites relever ces catégories et demandez aux participants de trouver une définition possible des diverses catégories, en s’aidant des exemples, puis d’échanger leurs idées.

· Assignez, en petits groupes, les tableaux 9, 10 et 11 pour la Maternelle/Jardin; les tableaux 14, 15, 16, 17 et 18 pour le cycle primaire; et les tableaux 22 et 23 pour le secondaire.

· Faites classer, dans le tableau des catégories* reproduit sur une grande feuille, les stratégies d’apprentissage du cycle assigné, présentées dans la section des programmes d’études canadiens.  Demandez aux participants de présenter, en plénière, le travail pour chacun des cycles et de discuter de leurs observations.

· Faites noter, individuellement, quelques stratégies de réception (écoute), d’interaction et de production (expression) qui semblent les plus utiles pour le milieu linguistique minoritaire.

· Demandez-leur, en plénière, d’expliquer et de donner des exemples d’application qui pourront être photocopiées pour fin de distribution.

· Partagez, avec les participants, des stratégies que vous utilisez en français oral qui n’ont pas été proposées lors de cette activité et qui s’avèrent très efficace auprès de vos propres élèves.   
	Durée : de 2 h à 2 h30
Matériel : 1, 4, 5

- Document État des lieux section des programmes canadiens.  

- Divisez les participants en trois groupes et assignez à chaque groupe un cycle d’enseignement (Maternelle/Jardin, Primaire, Secondaire) selon les intérêts des participants.  

* Tableau des catégories de stratégies par cycle d’enseignement.

CYCLE :

Écoute (réception)

Affectives

Cognitives

Métacognitives

Interaction

Affectives

Cognitives

Métacognitives

Expression (production)

Affectives

Cognitives

Métacognitives



	
	Notes personnelles :




	MODULE DE FORMATION PORTANT SUR LE DOCUMENT ÉTAT DES LIEUX 
DEUXIÈME PARTIE : INVENTAIRE ET ÉTAT DE LA RECHERCHE EN DIDACTIQUE DU

FRANÇAIS ORAL : LANGUE ET COMMUNICATION

	Intentions :

· S’approprier le contenu de la deuxième partie de l’état des lieux intitulée l’inventaire et état de la recherche en didactique du français oral : langue et communication

· Se construire, à partir du document, une représentation de l’enseignement-apprentissage du français oral d’hier à aujourd’hui

· Utiliser les recommandations de la recherche en didactique du français oral pour créer des liens avec sa pratique 



	Matériel :

1. Ordinateur

2. Cédérom de la trousse en communication orale

3. Composante État des lieux section 2, intitulée Inventaire et état de la recherche en didactique du français oral : langue et communication version imprimée  

4. Feuilles 8 ½ x 11, crayons et stylos

5. Grandes feuilles

6. Crayons-feutres de différentes couleurs




	  Vécu (V)

  Partage (P) 

  Réflexion (R)

  Actualisation (A)
	Activités proposées


	Notes au formateur

	R

V

P
	1. Identifier les défis rencontrés en tant qu’enseignant œuvrant en milieu linguistique minoritaire 

· Faites d’abord réfléchir les participants, individuellement, sur les plus grands défis rencontrés dans leur pratique en tant qu’enseignant de la communication orale en milieu linguistique minoritaire, puis, demandez-leur de discuter de ces informations en petits groupes.

· Faites, en plénière, partager et écrire sur la grande feuille qui porte le titre « Défis des enseignants lors de l’enseignement du français oral », les informations recueillies et les difficultés rencontrées.
· Faites refaire la même activité, que précédemment, pour la feuille portant le titre « Défis des élèves lors de l’apprentissage du français oral ».

· Faites discuter, en plénière des liens à établir entre les défis des enseignants et ceux des élèves, en s’inspirant des deux grandes feuilles complétées.

    
	Durée : de 20 à 30 min

Matériel : 5, 6
-  Conservez, pour les utiliser ultérieurement, les deux grandes feuilles que vous aurez intitulées respectivement « Défis des enseignants lors de l’enseignement du français oral » et « Défis des élèves lors de l’apprentissage du français oral ».

- Collez, côte à côte, les deux feuilles lorsqu’elles auront été complétées, et demandez aux participants de faire des liens entre les défis relevés pour chaque groupe.

	
	Notes personnelles :




	R

V

P


	2. Découvrir la structure de cette partie du document  

· Faites lire aux participants, en diagonale, pendant 15 minutes, la partie du document État des lieux intitulée « inventaire et état de la recherche en didactique du français oral : langue et communication » afin de comprendre la structure et les sujets traités.  Séparez les participants en cinq groupes.
· Demandez à chaque groupe, à partir du chapitre assigné, de trouver un des titres qui leur semble très important; puis, après consensus, de le lire et d’en faire la présentation par le porte-parole du groupe.
· Demandez aux participants, en plénière, de montrer l’idée générale de chacun des chapitres de cette section.

· Faites-les discuter de l’utilité de ce document.  
 
	Durée : de 20 à 30 min

Matériel : 1, 2, 3, 4 

-  Si vous disposez de suffisamment de matériel 1 pour tous les participants, vous n’aurez pas à leur fournir de version imprimée.

-  Divisez les participants en cinq groupes selon les cinq chapitres de cette partie du document et assignez un chapitre à chaque groupe. 



	
	Notes personnelles :




	V

P

R
	3. Comparer l’évolution de l’enseignement et de l’apprentissage en communication orale
· Demandez aux participants, en petits groupes, de répondre aux questions ci-dessous sur une grande feuille que vous aurez divisée en trois colonnes (voir l’exemple* présenté ci-contre).

· Décrivez votre vécu lors de l’apprentissage du français oral lorsque vous étiez sur les bancs de l’école.

· Décrivez le vécu des élèves d’aujourd’hui lors de leurs apprentissages du français oral.

· Demandez aux participants d’établir des liens entre les deux.

· Faites, en plénière, présenter une synthèse des réponses contenues sur les grandes feuilles en faisant ressortir leurs constatations.

· Reprenez, avec les mêmes petits groupes, le point 1 de la partie intitulée Bref historique de l’enseignement de l’oral.
· Demandez-leur de :

· comparer ce qu’ils ont constaté avec ce que la littérature en dit;

· noter les changements importants dans l’enseignement de l’oral depuis 1970;

· trouver le ou les points qui semblent stables malgré le passage du temps.

· Faites, en plénière, partager toutes les constatations.

· Demandez, aux participants de discuter, d’après cette évolution, des défis actuels rencontrés durant l’enseignement-apprentissage de la communication orale? 
	Durée : de 40 à 60 min

Matériel : 1, 2, 3, 5, 6
- Document État des lieux, deuxième partie, point 1

-  Divisez les participants en petits groupes qui resteront ensemble pour ces deux activités.

* Modèle pour les participants.

La communication orale d’hier à aujourd’hui

  Quand j’étais élève 

Les élèves

d’aujourd’hui

     Liens


Notes personnelles :

	P

R
	4. Définir ce qu’est la communication orale à partir de l’état de la recherche en didactique de l’oral
· Faites discuter, en dyade, de ce que veut dire l’expression « bien parler ».  Demandez-leur de présenter quelques commentaires.  

· Faites décrire, en petits groupes, leur compréhension d’une des questions suivantes extraites de la deuxième partie du document État des lieux portant sur la didactique de l’oral.  

· Quel rôle joue l’oral dans l’apprentissage? (point 2)

· Comment la communication orale favorise-t-elle le développement de la pensée critique? (point 2.1)

· Quels sont les liens entre le français oral et la littératie et les liens entre le français oral et la lecture et l’écriture? (points 2.2 et 2.3)

· Quelle est la principale différence entre l’oral objet d’enseignement et l’oral medium d’enseignement? (points 3.2 et 3.3)

· Y a-t-il des différences entre le français oral et le français écrit, si oui, quelles sont-elles? (point 3.1)

· De quels éléments faut-il faut tenir compte quand il s’agit de l’évaluation de l’oral? (points 4 et 4.2)

· Faites expliquer, en plénière, par chaque petit groupe ce qu’il a écrit sur la grande feuille concernant la question qu’il avait à traiter.

· Demandez aux participants de donner une définition du français oral en classe à partir d’une synthèse des informations contenues sur la grande feuille.
· Faites-leur trouver, en pléniere, la différence entre la première définition de « bien parler » et ce qu’ils pensent maintenant.
	Durée : de 45 à 60 min

Matériel : 1, 2, 3, 4
- Deuxième partie du document État des lieux, points 2, 3 et 5.

- Divisez les participants en petits groupes selon le nombre de questions à traiter.  Dans cet exemple, il y aurait six petits groupes.  Si le nombre de participants est très grand, les répartir en deux ou trois groupes qui discuteront de la même question.

- Collez, au fur et à mesure des présentations de chaque groupe, la grande feuille des réponses en veillant à ce que le sujet traité soit bien identifié (p. ex., oral et littératie; oral et pensée critique, etc.).



	
	Notes personnelles :


	


	V

P

R
A
	5. Se familiariser avec l’oral comme outil de questionnement et de prise de parole

· Demandez aux participants de dresser une liste des situations ou occasions où ils posent des questions aux élèves.
· Faites-leur écrire sur une grande feuille ces situations et demander-leur d’en discuter entre eux.

·  Faites lire, en petits groupes, le point 2.4 de la deuxième partie, demandez-leur de comparer les occasions identifiées précédemment et d’en discuter entre eux.

· Demandez, aux participants d’expliquer, à l’aide des données du point 2.4, la phrase suivante : « L’oral est au cœur de l’enseignement et de l’apprentissage ». 

· Faites, en plénière, une mise en commun des idées et suggestions proposées.

· Faites identifier, après lecture du point 2.4, une pratique pédagogique qui favorise la prise de parole véritable des élèves et comment l’appliquer dans sa pratique? Demandez-leur d’expliquer et de discuter, en plénière, des idées proposées.
· Faites discuter, en petits groupes, la citation de Charmeux (1998) : « La maîtrise du langage est, dans la société actuelle, un facteur de  sélection  […] chacun a le droit de parole, toutefois ce droit n’est effectif que pour ceux qui savent le prendre et le tenir ».

· Demandez-leur de faire une mise en commun. 
	Durée : de 45 à 60 min

Matériel : 1, 2, 3, 4
- Document État des lieux, deuxième partie, point 2.4

(Demandez aux participants, à titre d’exemples de réponses possibles au sujet des stratégies utilisées, de préciser leur pensée ou compréhension d’une explication ou d’une consigne, etc.)

	
	Notes personnelles :




	MODULE DE FORMATION PORTANT SUR LE DOCUMENT ÉTAT DES LIEUX 

TROISIÈME PARTIE : RÉSULTATS D’UN SONDAGE PANCANADIEN

	Intentions : 

· Identifier les raisons qui ont motivé ce sondage pancanadien

· Découvrir les composantes majeures

· Trouver et utiliser des éléments de conclusion applicables dans sa pratique 



	Matériel :

1. Ordinateur

2. Projecteur LCD

3. Cédérom de la trousse

4. Document version imprimée, de la troisième partie de État des lieux intitulée Résultat d’un sondage pancanadien
5. Version imprimée du questionnaire (Annexe 2 de la troisième partie du document État des lieux)

6. Grandes feuilles 

7. Crayons-feutres de différentes couleurs

8. Feuilles 8 ½ x 11, crayons et stylos

                                       


	Vécu (V)

  Partage (P)

Réflexion (R)

  Actualisation (A)
	Activités proposées
	Notes au formateur

	R

P

V

	1. Découvrir les buts de ce sondage pancanadien

· Faites trouver, en dyade, à l’aide du questionnaire* et de l’introduction du rapport de recherche ce qui a donné lieu à ce sondage.  Donnez 10 minutes aux participants et demandez-leur de discuter des idées proposées.
· Posez aux participants la question suivante :

· Connaissez-vous, d’après votre expérience, d’autres moyens de recueillir des données auprès du personnel enseignant au sujet du matériel utilisé pour enseigner l’oral. 
· Demandez-leur de commenter les points de vue et de partager les réponses.
	Durée : 20 min

Matériel : 1, 2, 3, 4, 5

- Le questionnaire* se trouve dans l’Annexe 2 du document État des lieux.


	
	Notes personnelles : 



	R 

V

P

A
	2. Explorer le questionnaire qui a servi au sondage

· Demandez aux participants de faire cette activité portant sur chacune des questions de la deuxième section du questionnaire qui a servi au sondage en utilisant la technique carrousel*.  Faites lire, à chaque groupe, les questions et après consensus du groupe d’écrire les réponses sur la grande feuille.  Demandez-leur de procéder ainsi pour chacune des questions ci-dessous. 

    1a   Comment enseignez-vous la communication orale à vos élèves?

    1b  Combien de temps par semaine consacrez-vous à 

           l’enseignement de la communication orale?

    2    Quelles sont les activités de communication orale que vous proposez à vos élèves?

    3    Quelles sont les compétences ou habiletés à l’oral que 

vous croyez essentielles de développer chez vos élèves?

    4/6 Expliquez en quelques phrases votre démarche   

          d’évaluation de l’oral et le type que vous utilisez le   

 plus souvent.  

     5    Au cours de vos évaluations en communication orale, 

           quels sont les éléments que vous évaluez?

   -     Faites lire, en plénière, quand tous les groupes ont répondu aux questions, les questions et réponses des grandes feuilles, en analysant le contenu et en tentant d’en dégager des constats.  Demandez-leur de comparer ceux-ci avec le rapport du sondage contenu dans les points 4.1 à 4.3 et faites-les discuter des réponses obtenues.
   -      Posez les questions suivantes : 

· Que vous a appris cette activité?

· A-t-elle suscité des idées à mettre en pratique dans un

     avenir rapproché? Demandez-leur de discuter des idées émises.
	Durée : de 45 à 60 min

Matériel : 5, 6, 7 

- Préparez six grandes feuilles sur lesquelles vous aurez écrit une des questions 1a, 1b, 2, 3, 4/6 et 5 provenant du questionnaire.

- Divisez les participants en six groupes et leur faire utiliser la technique carrousel* (voir Annexe A)



	
	3. 
	Notes personnelles 


	R

P

V
	4. S’approprier les suggestions de pistes de recherche et d’application pour que l’enseignement de l’oral puisse profiter aux jeunes en milieu linguistique minoritaire
· Séparez les participants, en petits groupes, faites-leur lire le point assigné et demandez-leur de travailler selon la technique groupes d’experts*.
·  Demandez-leur de noter ce qui est important, ce qui devrait se pratiquer, comment le faire, ce qu’ils trouvent intéressant et de rédiger un court résumé.  (Ils sont maintenant devenus des « experts » en ce qui concerne ce point.)

· Reformez de nouveaux petits groupes (groupe d’origine ou d’appartenance) de façon à ce qu’au sein de chaque nouveau groupe il y ait une personne qui soit un « expert » pour chacun des points.  Chaque « expert » présente à son nouveau groupe ce qu’il sait du point dont il détient l’expertise. 

· Faites partager, en plénière, les réflexions, constatations et questions. 

N.B. : Veillez à ce que chaque petit groupe soit composé d’au moins six personnes.   


	Durée : 1 h

Matériel : 1, 2, 3, 4, 6, 7
- Utilisez, pour cette activité, la technique groupes d’experts* (voir Annexe A).  Assignez à chaque petit groupe un point de la conclusion (5.1, 5.2, 5.3, 5.4, 5.5 et 5.6) de la section 3 du document État des lieux, résultat d’un sondage pancanadien.

Remarque : Cette technique est apparentée au Jigsaw-teaching  (voir Annexe A) et ses avantages pour faire parler les élèves sont décrits à l’Annexe B.  

	
	Notes personnelles :




	R
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A
	5. Mettre en pratique les recommandations du sondage
· Demandez aux participants, après avoir travaillé sur les points 5.1, 5.2, 5.3, 5.4, 5.5 et 5.6 de la conclusion du sondage, d’intégrer ces points ou la combinaison de deux ou trois points, et de dire comment ils pourraient les utiliser dans leur pratique courante.
· Proposez-leur de faire un le plan et de le présenter. 

N.B. : Cette activité peut être accomplie en dyade ou en triade à condition que les mêmes points soient choisis.  
	Durée : de 30 à 40 min

Matériel : 1, 4, 6, 7, 8
- Proposez aux participants de travailler sur cette activité après l’activité no 3.  Si tel n’est pas le cas, présentez ou demandez-leur de lire les points de la conclusion du sondage c’est-à-dire les points 5.1, 5.2, 5.3, 5.4, 5.5 et 5.6.  

- Cette activité peut se faire à l’ordinateur.  Il serait utile d’avoir une imprimante pour distribuer des copies aux participants.  



	
	Notes personnelles :




	MODULE DE FORMATION PORTANT SUR LES ÉLÉMENTS D’UN CONTINUUM LANGAGIER

	Intentions : 

· Réfléchir sur sa pratique pédagogique

· S’approprier des points de repères sur l’acquisition linguistique et langagière et les intérêts selon différents groupes d’âge 

· Élaborer des activités pour permettre aux élèves de prendre la parole et d’aller plus loin dans leur capacité de s’exprimer de façon de plus en plus consciente et nuancée

· Élaborer un plan de leçon à partir du continuum langagier

	Matériel :

1. Document Élément d’un continuum langagier version imprimée 
2. Document Inventaire et état de la recherche en didactique de l’oral version imprimée 
3. Grandes feuilles

4. Crayons-feutres




	Vécu (V)

Partage (P)

Réflexion (R)

Actualisation (A)
	Activités proposées


	Notes au formateur

	R 

V

P


	1. Prise de conscience et réflexion sur sa pratique

· Présentez les trois questions ci-dessous, aux participants pour leur permettre de réfléchir sur leurs croyances et pratiques quant à la prise de parole des élèves.  Demandez-leur de noter leurs réponses dans la colonne de gauche de la feuille* intitulée « Prise de conscience » préparée à cet effet et de la conserver pour plus tard.  Accordez-leur 10 minutes pour cette activité.

    Avec mon groupe d’élèves,

· je parle, eux apprennent-ils à parler?

· je parle, eux ont-ils la possibilité de communiquer, quand, comment, pourquoi et sur quoi?

· j’enseigne le français oral, eux l’apprennent-ils?

· Demandez-leur de conserver cette feuille pour la deuxième activité.

· Faites travailler les participants, en petits groupes, selon la technique graffiti* sur l’une des questions suivantes :  
a) Y a-t-il des avantages à permettre aux élèves de prendre la parole et

quels sont-ils?

b) Qu’est-ce que vous observez lorsque vos élèves s’expriment oralement?

c) Quand vos élèves s’expriment oralement, exigez-vous qu’ils le fassent

 en utilisant un français correct?

d) Que faites-vous pour aider l’élève qui n’ose pas prendre la parole?

e) Quelle place réservez-vous à l’enseignement du français oral et en quoi 

consiste cet enseignement?

f) Comment savez-vous que vos élèves progressent à l’oral?

g) Avec vos groupes d’élèves, à quelles occasions leur permettez-vous de

s’exprimer oralement?

· Demandez, à chaque participant de revenir à sa question de départ, de prendre connaissance des réponses, de faire un résumé et de le présenter en plénière.  


Notes personnelles : 
	Durée : de 40 à 60 min 

Matériel : 3, 4
Imprimez, pour la première activité, pour chaque participant, la feuille intitulée « Prise de conscience » qui se trouve à l’Annexe A et dont voici le modèle.

Prise de conscience

1- Je parle, eux apprennent-ils à parler? 

Ce que j’en pense

Présentement

Après l’atelier 2

2- Je parle, eux ont-ils la possibilité de communiquer, quand, comment, pourquoi et sur quoi?

Ce que j’en pense
Présentement

Après l’atelier 2

3- J’enseigne le français oral, eux l’apprennent-ils?

Ce que j’en pense
Présentement

Après l’atelier 2

- Formez de petits groupes (dans ce cas sept à cause du nombre de questions) selon la technique graffiti* (voir Annexe A); assignez une des questions écrites à chacun des groupes.  (Les questions sont proposées à titre d’exemples et peuvent être adaptées suivant les besoins des participants).




	R

P
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	2. Réaliser l’importance de faciliter la prise de parole chez les élèves

· Faites lire, aux participants, une des sections proposées de la partie 2 du document État des lieux et demandez-leur d’expliquer l’importance de la prise de parole par les élèves.  Les sections de la partie 2 du document État des lieux à utiliser sont les suivantes :

· Section 2.2  L’oral comme interface dans le développement de la littératie
· Section 2.3  Liens entre la lecture, l’écriture et l’oral
· Section 2.4  L’oral comme outil de questionnement et lieu de la prise de parole véritable des élèves
· Section 4.1  La dimension identitaire d’une langue première
· Section  5.3 Une pédagogie adaptée au contexte minoritaire
· Faites-leur relever, dans chacune des sections les raisons qui montrent l’importance de favoriser la prise de parole par les élèves et demandez-leur d’inscrire ces raisons sur la feuille préparée à cet effet. 

· Faites, en plénière, partager et discuter des idées émises précédemment. 

· Demandez aux participants « Que pourriez-vous essayer de mettre en pratique auprès de votre groupe d’élèves dans un avenir prochain? »

· Demandez aux participants de revenir sur les trois questions du point 1 et de remplir maintenant la colonne de droite de la feuille intitulée « Prise de conscience » commencée lors de la première activité.  Demander à des volontaires de partager leurs constats.
	Durée : de 1 h à 1 h 20 

Matériel : 2, 3, 4
- Divisez les participants en cinq groupes et assignez la partie 2 du document État des lieux à chaque groupe selon la technique groupes d’experts* (Voir Annexe A). 

- Écrivez en titre sur une grande feuille : « Pourquoi laissez  prendre la parole aux 
élèves? »

   Parce que… 

- Montrez l’importance de favoriser la prise de parole.



	
	Notes personnelles :
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R
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	3. Découvrir les caractéristiques de chaque tranche d’âge du document 

       Éléments d’un continuum langagier
· Demandez aux petits groupes (groupe d’origine ou d’appartenance) de lire les passages concernant la tranche d’âge qui leur est assignée de la partie 3 du document Éléments d’un continuum langagier. 

· Demandez à chaque groupe d’écrire, comme titre, sur une grande feuille « la tranche d’âge assignée ».
· Faites trouver les points pertinents concernant cette tranche d’âge et après consensus demandez aux participants de les inscrire sur la feuille identifiée par la tranche d’âge.

· Formez d’autres petits groupes (groupes d’experts) où chacun présente la section discutée dans son groupe d’origine.

· Demandez aux participants de discuter en plénière des questions suivantes :
· « Qu’est-ce qui vous surprend? »

· « Que remarquez-vous? »

· « Quelles questions la lecture de ce passage du document suscite? »

· « Qu’en retenez-vous? » 
·  Demandez-leur, individuellement de réfléchir à la question « Est-ce que ces descriptions m’incite à me poser des questions sur ma façon de faire avec les élèves? » (Les personnes qui désirent partager leurs réflexions sont invitées à le faire.)


	Durée : de 40 à 60 min

Matériel : 3, 5, 6
- Utilisez la section 3 pour cette activité.

- Imprimez le document Éléments d’un continuum langagier à partir du cédérom.

- Divisez les participants en sept groupes et assignez, à chaque groupe, une tranche d’âge (4-5 ans, 6-8 ans, 9‑10 ans, 11-12 ans, 13-14 ans, 15‑16 ans, 17-18 ans); faites-les  travailler selon la technique groupes d’experts* (voir Annexe A).



	
	Notes personnelles :
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	4. Comment utiliser dans la pratique la partie 4 du document Éléments d’un continuum langagier 

·  Faites lire, individuellement, la partie 4 et 4.1 du document Éléments d’un continuum langagier (environ trois pages).

·  Demandez aux participants de trouver les points qui semblent essentiels et qui préparent à mieux utiliser les tableaux 4.2a, 4.2b, 4.3a, 4.3b, 4.4a et 4.4.b.  Faites, en plénière,  une discussion sur les idées trouvées.

·  Faites-leur examiner, individuellement, les tableaux 4.2a, 4.3a et 4.4a portant sur l’acquisition langagière d’un groupe d’âge donné ainsi que les tableaux 4.2b, 4.3b et 4.4b présentant les intérêts des élèves des mêmes groupes d’âge et demandez-leur de discuter de la façon dont ces tableaux pourraient les aider lors de l’élaboration d’une activité de communication orale ou d’évaluation.   Demandez-leur de partager leurs suggestions en plénière.

·  Demandez aux participants de faire, en petits groupes, selon le niveau d’enseignement assigné, un remue-méninges pour présenter des façons de se servir des tableaux 4.2a, 4.3a et 4.4a et 4.2b 4.3b et 4.4b afin de préparer une activité de français oral pour les élèves.  Faites-leur présenter ces propositions en plénière.
·  Demandez-leur de dresser ensuite les grandes lignes d’une activité ou d’une leçon.  Faites une mise en commun et discuter des idées proposées.  (Voir le N.B. ci-contre).

Remarque : Lors de cette session, il est important que les participants réalisent que les activités de français oral s’intègrent dans toutes les matières et de profiter de toutes les occasions pour travailler l’oral.  Mettez en évidence que le climat de la classe.et les tâches proposées aux élèves favorisent des réactions verbales entre les élèves, l’exploration, le questionnement, la coopération, la mobilisation de leurs connaissances antérieures, l’exploration d’hypothèses, etc. (Voir les points 4 et 4.1 des éléments d’un continuum langagier.)


	Durée : de 1 h 20 à 2 h

Matériel : 1, 3, 4
- Veillez à ce que chaque participant puisse utiliser la section 4, 4.1 et les tableaux 4.2a, 4.2b, 4.3a, 4.3b, 4.4a et 4.4b.
- Formez de petits groupes d’après le niveau d’enseignement auquel les participants appartiennent (Maternelle-Jardin, 1re-3e année, 4e-6e année, 7e-9e année, 10e‑12e année)

- Voir la remarque au bas de l’activité 4.
N.B. : Ce travail peut être 

compilé, photocopié et 

distribué aux personnes qui le demandent. 

	
	Notes personnelles :




	MODULE DE FORMATION PORTANT SUR LES SCÉNARIOS PÉDAGOGIQUES

	Intentions : 

· Découvrir l’organisation des scénarios pédagogiques ainsi que les idées principales de chacun 

· Comprendre l’importance de la communication orale en milieu linguistique minoritaire

· Discerner les composantes de la compétence langagière
· Identifier les fonctions de l’oral à l’école 
· Prendre conscience de ses perceptions et pratiques en français oral
 

	Matériel requis :

1.  Scénarios de formation en communication orale format DVD 

2.  Projecteurs LCD et ordinateurs
3.  Feuilles 8 ½ x 14 ou 8 ½ x 11 (une par participant)
4.  Grandes feuilles
5.  Crayons-feutres



	Vécu (V)

Partage (P)

Réflexion (R)

Actualisation (A)
	Activités proposées


	Notes au formateur    

	V

R

P


	1. Reconnaître ses conceptions et pratiques portant sur l’enseignement-apprentissage de la communication orale
·  Demandez-leur, individuellement, de faire sur une feuille 8 ½ x 11, une fiche SVA +* dont le titre pourrait être Je fais le point sur l’oral.   

·  Faites-leur remplir, toujours individuellement, la première et la deuxième colonne.

·  Faites compléter la troisième colonne au fur et à mesure du 

 déroulement des activités portant sur les scénarios et la dernière colonne à la fin de la séance.  
	Durée : de 1 h à 1 h 30
Matériel : 3, 4, 5
- Fiche SVA +* (Voir Annexe A)  

- Demandez aux participants de garder cette fiche avec eux pour le déroulement des activités de ce module.

	
	
	

	
	Notes personnelles :



	R

P


	2. Connaître les divisions et l’organisation des scénarios pédagogiques  

·  Demandez aux participants, en petits groupes, de trouver la grande feuille qui correspond au numéro du scénario qui leur a été assigné et de visionner le DVD du chapitre correspondant puis :

· d’écrire sur la grande feuille, le titre ou le thème de ce scénario ;

· d’identifier les différents chapitres et de les écrire sur la feuille;

· de trouver les idées principales de ces chapitres et de les inscrire à la suite.

·  Demandez, à chaque groupe, une fois l’activité terminée, de prendre connaissance de chacune des autres feuilles et de noter leurs observations sur une feuille 8 ½ x 11.

·  Faites partager par les participants, après 10 minutes environ, une fois la rotation terminée leurs observations et demandez-leur de les écrire sur la grande feuille.

·  Demandez-leur, en petits groupes de quatre à six personnes, d’établir des liens entre les quatre scénarios pédagogiques.

·  Faites partager les idées en plénière en insistant sur l’interdépendance des chapitres.  Demandez-leur d’écrire les observations ou réflexions sur la même feuille que l’activité précédente.     
	Durée : de 40 à 60 min

Matériel : 1, 2(x 4), 3, 4, 5
- Collez quatre grandes feuilles sur les murs et écrivez sur chacune d’elles le numéro du scénario (1, 2, 3, 4); mettez devant chacune d’elles le matériel no 2. 

- Divisez les participants en quatre groupes.

N.B. : Veillez à ce que les quatre scénarios soient remis, à tour de rôle, à des équipes différentes lors de cette activité et des activités suivantes.



	
	Notes personnelles :




	R
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P
	3. S’approprier les scénarios de formation

·  Faites visionner, en petits groupes, un des quatre scénarios de formation qui est assigné et demandez aux participants de répondre aux questions suivantes :

· Qu’avez-vous appris ?

· Qu’est-ce qui vous a surpris ?

· Que voulez vous déjà expérimenter dans votre pratique?

· Qu’hésiteriez-vous à mettre en pratique et pourquoi?

· Qu’aimeriez-vous approfondir? 

· Qu’est-ce qui vous semble essentiel de savoir en tant qu’enseignant œuvrant en contexte linguistique minoritaire?

· Qu’est-ce qui vous semble important pour l’élève qui vit en milieu linguistique minoritaire?

        -  Faites écrire, sur une grande feuille, pour chaque question et par groupez les réponses obtenues et demandez-leur de les présenter en plénière.


	Durée : de 1 h à 1 h 30
Matériel : 1, 2(x 4), 3, 4, 5
- Divisez les participants en quatre groupes et veiller à ce que chaque groupe ait à sa disposition le matériel requis no 2.



	
	Notes personnelles :
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	4. Explorer les éléments des scénarios de formation

· Faites visionner aux participants le scénario attribué, demandez-leur d’identifier les chapitres qui traitent du point assigné et de noter les commentaires formulés. 

· Communication orale en milieu linguistique minoritaire  ressortir les aspects importants présentés.

· Fonctions scolaires de l’oral  identifier les fonctions de l’oral,  relever les caractéristiques principales et tenter d’en déduire une définition.

· Composantes de la compétence langagière  noter les points essentiels dans un tableau et donner une explication globale à chacun.

·  Caractéristiques de la clientèle scolaire : relever les facettes présentées et résumer chacune d’elles.

· Rôles de l’enseignant  présenter les aspects principaux de chacun d’eux et identifier le ou les rôles que vous croyez qu’il est essentiel de tenir auprès de l’élève en milieu linguistique minoritaire et expliquer pourquoi.

·  Faites présenter, en plénière, à tour de rôle par le porte-parole de chacun des groupes les résultats de leur discussion.  Demandez-leur d’établir des liens entre les quatre scénarios.

	Durée : de 1 h à 1 h 20 
Matériel : 1, 2(x 5), 3, 4, 5
- Divisez les participants en quatre groupes.

- Inscrivez un point à discuter par feuille.  Remettez la série de cinq feuilles au porte‑parole de chaque groupe. 



	
	Notes personnelles :
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	5. Consolider ses acquis et aller plus loin

· Faites remplir, individuellement, la quatrième colonne de la fiche SVA*+ que vous avez commencée lors du premier atelier de ce module (voir Annexe A).

· Demandez aux participants, en plénière, de parler d’un point important d’une des colonnes de la fiche SVA+.

· Faites-leur identifier puis discuter d’une action possible qu’ils pourraient entreprendre dans leur milieu afin d’approfondir les apprentissages acquis à partir des scénarios de formation. 


	Durée : de 20 à 30 min

Matériel : 4, 5 et fiche SVA+  commencée lors du premier atelier de ce module
- Veillez à ce que chacun ait sa fiche SVA+.

- Notez sur une grande feuille les idées sur les actions possibles à entreprendre.



	
	Notes personnelles :
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	6. Élaborer le menu d’un scénario pédagogique 

· Faites identifier, en petits groupes, les éléments qui ne sont pas présentés dans les scénarios et que les participants aimeraient y trouver.
· Demandez-leur 
· d’écrire leurs idées;

· d’en discuter avec leur groupe afin de choisir la meilleure idée ;

· d’imaginer, à partir de l’idée choisie, un scénario pour combler cette lacune;

· de lui donner un titre général ;

· de donner des titres à chaque chapitre; 

· de fournir quelques éléments de leurs composantes.

· Faites-leur présenter chacun des scénarios imaginés avec une synthèse. 
	Durée : de 40 à 60 min

Matériel : 3, 4, 5 et les grandes feuilles de l’activité 2 
- Formez de petits groupes composés de personnes travaillant dans le même cycle.

- Collez aux murs les grandes feuilles de l’activité 2 pour que les participants puissent voir facilement le contenu des quatre scénarios de formation de la trousse.

	
	Notes personnelles :




	MODULE DE FORMATION PORTANT SUR LA BANQUE DE RESSOURCES

	Intentions :

· Explorer la Banque de ressources pour s’y familiariser 

· Partager d’autres ressources connues et les ajouter à la Banque de ressources pour l’enrichir

· Développer un regard critique sur les ressources 

· Modifier et ajuster la Banque de ressources pour le milieu linguistique minoritaire



	Matériel :  

1. Ordinateurs pour le formateur et les participants avec accès à l’Internet  

2. Projecteur LCD

3. Cédérom de la trousse de communication orale

4. Version imprimée de la Banque de ressources pour chaque participant

5. Quelques livres ou documents présentés dans la Banque de ressources disposés sur un présentoir ou une table

6. Feuilles lignées, crayons et stylos

7. Feuilles 8 ½ x 11 et crayons 

8. Grandes feuilles et crayons-feutres



	Vécu (V)

Partage (P)

Réflexion (R)

 Actualisation (A)
	Activités proposées


	Notes au formateur

	R

P


	1. Parcourir le document Banque de ressources
· Faites naviguer les participants dans le cédérom, à partir du menu général, pour trouver la banque de ressources.  

· Demandez-leur d’identifier le mode de classification des ressources.

· Faites-leur parcourir la page d’introduction et feuilleter la liste des ressources. 

· Faites-les naviguer dans chacune des catégories de la banque de ressources; demandez-leur de cliquer sur des liens Internet (de maisons d’édition, de ministères, etc.) et d’examiner brièvement certains sites qui leur semblent intéressant.   

· Demandez-leur de partager leurs réactions, découvertes ou commentaires.  
	Durée : de 20 à 30 min

Matériel : 1, 3
- Attention de ne pas promouvoir une maison d’édition plus qu’une autre ou un auteur plus qu’un autre; précisez que cette banque n’est pas exhaustive et que certaines ressources qui y figurent peuvent ne pas être recommandées par leur l’établissement d’enseignant.

- Présentez ce document une fois que les participants ont été familiarisés avec d’autres composantes de la trousse telles que l’État des lieux, les Scénarios, les Éléments d’un continuum langagier.

	
	Notes personnelles :




	R
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	2. Exploration des documents de la Banque de ressources 

· Demandez aux participants d’examiner quelques descriptions de ressources ou de sites Web qui présentent des activités ou stratégies spécifiques à la communication orale (p. ex., le site de la FESFO, les banques de stratégies d’écoute et de production orale de l’Alberta, les fiches d’activités pour développer les compétences langagières de l’élève du ministère de l’Apprentissage de la Saskatchewan, les guides de l’Ontario etc.).

· Formez de petits groupes (groupe d’origine ou d’appartenance) et les faire travailler selon la technique groupes d’experts*.  Chacun de ces groupes choisit une ressource à approfondir (cette ressource est la même pour tous les participants du groupe, mais différente d’un groupe à l’autre).  Laissez-leur environ 10 minutes pour explorer et en ressortir les composantes générales et les points importants.  Chaque personne du groupe devient un « expert » en ce qui concerne cette ressource.  Formez de nouveaux petits groupes autour d’une personne de chaque groupe d’origine (devenu un expert).  Chaque expert du nouveau groupe présente la ressource qui a été explorée au sein de son groupe d’origine.  

· Faites partager les constatations, découvertes ou questions.  

N.B. :  Il est important que le numéro des ressources qui sont présentées soit correctement identifié pour permettre à chaque participant de lire la description ou de consulter ces dernières soit pendant l’activité, soit durant la journée (si vous disposez d’un exemplaire) soit ultérieurement.


	Durée : 30 min

Matériel : 1, 3, 4
- Divisez les participants en petits groupes pour cette activité selon la technique groupes d’expert* (Voir Annexe A).  Veillez à ce que lors de la première formation des petits groupes chacun d’eux ait choisi une ressource différente.  

- Placez sur une table (ou endroit  tel que le rebord d’une fenêtre) certains livres ou documents de la liste pour que les participants puissent les consulter pendant l’activité ou durant la journée.

* Voir la technique groupes d’experts  à l’Annexe A du présent document.
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	3. Partage de ressources connues afin d’enrichir la banque de ressources   

· Demandez aux participants de discuter, en dyade, d’une ressource qu’ils connaissent, de ses points importants, de ses lacunes, de la façon dont elle permet de travailler le français oral avec les élèves, des habiletés qu’elle permet de développer, etc.  Invitez-les à présenter ces aspects en plénière.

· Demandez-leur de décrire une ressource qu’ils utilisent ou connaissent et apprécient (il est possible qu’elle ne se trouve pas dans la liste de la banque de ressources).  

· Faites partager, en plénière, ces nouvelles informations.
	Durée : de 15 à 30 min

Matériel : 4, 6
- Utilisez des livres, documents professionnels ou ressources pédagogiques qui présentent différentes facettes de l’enseignement de l’oral. 

	
	Notes personnelles :
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	4. Développement d’un regard critique sur les ressources  

· Invitez les participants à analyser les différentes sections de la banque de ressources et à expliquer les raisons pour lesquelles ils suggèrent ces dernières pour l’enseignement du français oral. Demandez-leur de partager ces nouveaux renseignements.

· Faites établir, en petits groupes, les critères de ce que devrait être une bonne ressource  pédagogique.  Chaque petit groupe écrit ses critères sur une grande feuille et les présente en plénière.  

· Demandez aux participants de discuter et d’écrire ce qu’ils feront avec cette liste, c’est-à-dire la façon dont ils pourraient la compléter, l’adapter et partager leurs futures découvertes avec leurs collègues et comment ils pourraient se procurer ou échanger certaines ressources.


	Durée : de 20 à 40 min

Matériel : 4, 8
- Insistez sur le fait qu’en tant qu’intervenant en éducation, il faut choisir de façon critique et responsable les ressources à utiliser.



	 
	Notes personnelles :
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	5. Ajustement ou modification pour le milieu linguistique minoritaire

· Demandez aux participants de choisir, individuellement, une ressource qu’ils utilisent pour enseigner le français oral.  Faites-leur noter, pendant environ cinq minutes, les caractéristiques qui selon eux en font une ressource pédagogique qui facilite l’enseignement de l’oral en milieu linguistique minoritaire.

· Faites-les travailler, par petits groupes de quatre personnes, selon la technique territoire*.  Divisez une feuille 8 ½ x 11 en quatre parties avec un cercle en son centre (voir exemple ci-contre).  Chaque personne sélectionne son « territoire », c’est-à-dire une des quatre parties de la feuille sur laquelle il écrit, pendant 10 minutes, les caractéristiques qu’il a trouvées précédemment en donnant les raisons de son choix.  Ensuite, le groupe choisit, après consensus, parmi les idées écrites sur la feuille, celles qu’il va retenir.  Une  personne du groupe les écrit au centre de la feuille.  Demandez aux groupe de présenter cette feuille en plénière.  

· Notez, en plénière, sur une grande feuille les idées de chaque petit groupe et posez aux participants les questions suivantes :

· Quelles sont les situations qui correspondent au vécu de vos élèves?

· Cela permet-il des échanges verbaux entre les élèves?

· Trouvent-ils de nouvelles idées afin de distinguer les groupes d’élèves ayant différents niveaux de maîtrise langagière.

· Faites une synthèse des réponses.
	Durée : 45 min

Matériel : 4, 7
- Préparer la feuille 8 ½ x 11 à l’avance.  

*Voir la technique territoire à l’Annexe A de ce document.
Exemple

   


	
	Notes personnelles 




	MODULE DE FORMATION PORTANT SUR LE RÉFÉRENTIEL DE L’ÉLÈVE

	Intentions :

· S’approprier le document Référentiel de l’élève 

· Développer des techniques pour exploiter le Référentiel de l’élève avec son groupe  

· Prendre conscience de l’importance de proposer à l’élève des stratégies de communication orale en français

	Matériel :

1.  Référentiel de l’élève, sur cédérom

2.  Référentiel de l’élève, version imprimée

3.  Référentiel-gabarit, sur cédérom

4.  Référentiel-gabarit, version imprimée

5.  Document Pistes d’exploitation pour les enseignantes et les enseignants
6.  Grandes feuilles et crayons-feutres




	Vécu (V)

Partage (P)

Réflexion (R)

Actualisation (A)
	Activités proposées


	Notes au formateur

	P
	7. Exploration du document Référentiel de l’élève
· Faites lire, en petits groupes, selon la tranche d’âge assignée, l’un des référentiels de l’élève*.   Chaque groupe examine le contenu du référentiel pour le présenter aux autres groupes.  

· Demandez-leur de partager et de discuter des idées et observations.

(*Remarque : Il existe trois référentiels à l’intention de l’élève qui correspondent chacun aux catégories d’âge suivante : Ma vie en français M‑2 année; Ma vie en français 3-6e année et Ma vie en français 7-12e année.  Un référentiel-gabarit a également été créé pour chaque référentiel.)
	Durée : de 15 à 30 min

Matériel : 1, 2, 3, 4, 6
- Divisez les participants en trois groupes et assignez à chacun d’eux une catégorie d’âge (cycle).



	
	Notes personnelles :
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	8. Pistes d’exploitation du document Référentiel de l’élève
· Formez trois groupes, selon le cycle d’enseignement (M-2e année; 3-6e année; 7-12e année), et demandez-leur de discuter des diverses possibilités d’exploitation pédagogique du Référentiel de l’élève ainsi que du gabarit correspondant et de leurs utilités pour chaque groupe d’élèves.

· Faites, en plénière, une mise en commun et discutez des idées et suggestions.


	Durée : de 1 h à 1 h 20
Matériel : 1 ou 2; 3 ou 4; 6, 7
- Groupez les participants par cycle d’enseignement (M‑2e année; 3-6e année; 7‑12e année) et distribuez le référentiel de l’élève ainsi que le gabarit correspondant.   

	
	Notes personnelles :
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	9. Utilisation du guide Pistes d’exploitation pour les enseignantes et les enseignants
· Faites lire, individuellement, le document Pistes d’exploitation pour les enseignantes et les enseignants et demandez aux participants d’identifier une exploitation possible à faire en classe.  

Demandez-leur de discuter, en dyade, de la piste d’exploitation choisie en justifiant leur choix et faites-leur préparer une situation d’apprentissage en utilisant cette piste d’exploitation.  Faites, en plénière, partager les idées et en discuter.

· Faites choisir aux participants une situation, suivant la technique carrousel*, d’après la catégorie du référentiel assignée, et demandez-leur de trouver une façon originale pour la présenter à leurs élèves.

· Faites, en plénière, partager les idées et en discuter.


	Durée : de 30 à 60 min

Matériel : 1, 2, 3, 4, 5, 6 

- Séparez les participants en trois groupes, assignez à chacun d’eux une des catégories du référentiel et faites-les travailler selon la technique carrousel* (Voir Annexe A).

- Imprimez, pour les participants, à la fin de cette session, les idées présentées.
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	10. Création de situations

· Faites choisir, aux participants, une situation de communication orale en français qui ne se trouve pas dans le référentiel et qui leur pose des problèmes. 

- Demandez-leur, en dyade, de la décrire et de proposer des stratégies ou attitudes pour y remédier.   

- Faites une mise en commun et discutez de l’impact que pourrait avoir l’utilisation de telles activités sur le comportement langagier des élèves.
	Durée : de 20 à 30 min

Matériel : 3 ou 4 

- Suggérez aux participants une situation qui pourrait se rapporter directement à des problèmes tels que « Mes élèves me parlent constamment en anglais » ou « Quand, ils travaillent en groupe, je n’arrive pas à les faire parler en français entre eux », etc.

	
	Notes personnelles :




	MODULE DE FORMATION PORTANT SUR LE GUIDE À L’INTENTION DES PARENTS

	Intentions :

· Parcourir les deux Guides à l’intention des parent, version française et anglaise pour se familiariser avec leur contenu et établir des liens avec le Référentiel de l’élève
· Comprendre l’importance de développer un partenariat avec les parents

· Connaître les outils élaborés par l’école pour faciliter la communication avec la famille

· Enrichir son répertoire de connaissances et de techniques pour communiquer avec les parents   

                 

	Matériel :

1. Cédérom de la trousse 

2. Ordinateurs pour les participants

3. Projecteur LCD 

4. Guide à l’intention des parents, version imprimée en français et en anglais

5. Grandes feuilles et crayons-feutres

6. Référentiel de l’élève (M-2, 3-6, 7-12)

7. Autocollants de différentes couleurs 

8. Documents du conseil scolaire ou de l’école qui précisent le mandat de celle-ci


	Vécu (V)

Partage (P)

Réflexion (R)

Actualisation (A)
	Activités proposées


	Notes au formateur

	R

P
	1.  Présentation des Guides à l’intention des parents
· Demandez aux participants, d’aller au menu général, à partir du cédérom de la trousse et de trouver les Guides à l’intention des parents.

· Faites-les naviguer dans les guides afin d’identifier les différentes sections et leur contenu.  

· Demandez aux participants de noter, en petits groupes, les particularités (p. ex., les différences et les points communs) des Guides à l’intention des parents (version française et anglaise) et d’essayer de trouver des explications.  

· Faites présenter, en plénière, les constatations des participants.
· Donnez cinq minutes aux participants répartis en petits groupes pour répondre à la question suivante :

· Pourquoi avoir un Guide à l’intention des parents dans les deux langues officielles?

· Faites partager, en plénière, les réponses des participants.

 
	Durée : de 15 à 30 min

Matériel : 1, 2, 4, 5
-  Imprimez ces documents si vous n’avez pas accès à des ordinateurs.

-  Donnez des conseils aux participants sur la façon de naviguer dans le cédérom.
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	2.   S’approprier le Guide à l’intention des parents et le Référentiel de l’élève
· Faites-leur noter les titres ou catégories et activités du Guide à l’intention des parents.

· Demandez aux participants de partager, en plénière, les renseignements trouvés.

· Demandez aux participants, à partir des titres du Guide à l’intention des parents, de donner d’autres idées d’activités qui favorisent le développement langagier des enfants.  

· Notez les idées proposées sur des autocollants que vous placerez sur les grandes feuilles dans leur catégorie respective.  

· Demandez-leur de discuter des nouvelles suggestions qui pourraient être présentées lors de la soirée parents-enseignant.

· Présentez le Référentiel de l’élève, et demandez aux participants d’établir des liens avec le Guide à l’intention des parents et d’en discuter.

· Demandez-leur d’identifier, en petits groupes, des situations du Référentiel de l’élève qui pourraient être suggérées aux parents.

· Faites, en plénière, partager les suggestions et idées trouvées.


	Durée : de 20 à 30 min

Matériel : 4, 5, 6, 7
- Écrivez, au préalable, sur de grandes feuilles, les titres ou catégories qui se trouvent sur le guide à l’intention des parents.



	
	Notes personnelles :
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A
	3.  Prise de conscience du rôle des parents dans le développement langagier de leurs enfants

· Demandez, aux participants, de réfléchir sur la question suivante :

· De la naissance de leurs enfants à l’entrée à l’école, comment les parents ont-ils contribué à leur développement langagier?  Faites-les discuter avec le voisin immédiat.

· Divisez les participants en trois groupes et demandez-leur de discuter entre eux, pendant 15 minutes, des questions suivantes :

· Quels sont les avantages d’avoir des parents engagés dans l’apprentissage de leurs enfants?

· Quel doit être, selon eux, le rôle du foyer dans l’apprentissage des enfants?

· Comment établir un partenariat avec le foyer?

· Faites partager et discuter, en plénière, des idées recueillies. 

· Demandez-leur, en plénière répondre à la question suivante :

·  Que peut-on faire pour encourager les parents à participer davantage au

développement langagier de leurs enfants?

· Faites une mise en commun des suggestions et en discuter.

· Demandez-leur de comparer les suggestions et de noter ce qu’ils font déjà en tant que pédagogue.

· Faites-leur partager ces informations en dyade.

· Faites-leur noter une suggestion, parmi celles qui sont proposées, qu’ils désirent présenter aux parents et demandez-leur d’élaborer une stratégie pour celle-ci.  

· Demandez, en plénière, si des volontaires désirent partager leurs idées.


	Durée : de 30 à 40 min

Matériel : 25
- Débutez ces activités en mettant à l’écran du projecteur la première question.  Demandez aux participants d’en discuter avec leur voisin immédiat et de présenter les constatations à l’ensemble des participants.

-  Écrivez sur trois grandes feuilles  une des questions suggérées ou placez les trois questions sur le projecteur et formez trois groupes, chacun étant responsable de discuter et de répondre à l’ensemble des trois questions.  

- Notez les suggestions présentées concernant les stratégies pour encourager les parents à participer au développement langagier de leurs enfants.


	
	Notes personnelles :




	R

V

P
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	4.  Stratégies de présentation des documents aux parents

· Faites discuter, en petits groupes, de la question « Comment pouvons-nous 

transmettre notre message aux parents sans les aliéner ou les effrayer? » 

· Demandez-leur de partager, en plénière, les idées et suggestions.

·  Faites-leur créer un plan d’action personnel et demandez-leur de répondre aux questions suivantes.

· En ce qui concerne le Guide à l’intention des parents :
Comment le présenter?

Sur quel aspect insister?
· À quel moment le présenter pour qu’il ait plus d’impact? »

· En ce qui concerne le Référentiel de l’élève :
Quel travail doit être fait en classe avec les élèves avant de le présenter aux parents?

Comment le présenter aux parents?

Quels liens établir avec le Guide à l’intention des parents?

· Demandez aux participants de partager les idées.

       
	Durée : de 30 à 45 min

Matériel : 4, 5, 6
- Mettez en évidence les points suivants :

- Rappelez aux participants de féliciter les parents pour le travail énorme qu’ils ont déjà accompli.

- Parlez du rôle principal des parents lors du développement du langage de leurs enfants, de leur rôle d’accompagnement tout au long de la scolarité et de la valorisation de l’apprentissage du français.

 - Informez les parents que le Guide à l’intention des parents est un outil permettant de les seconder lors des échanges avec leurs enfants. 



	
	Notes personnelles :




	
	5.  Suggestions au personnel enseignant pour faciliter les échanges école-foyer

· Discutez des idées qui permettent aux pédagogues de promouvoir l’engagement parental en ce qui concerne le développement langagier de leur enfant en utilisant la liste d’activités ci-après.  Précisez que cette liste n’est pas exhaustive mai qu’elle peut s’avérer utile au développement d’un partenariat école-foyer.  Suggérez, aux participants, d’utiliser des moyens de communication tels que :

· présenter quelques diapositives en PowerPoint lors de l’assemblée générale en début de l’année scolaire;

· envoyer une lettre destinée aux parents;

· inclure un article contenant certaines idées dans le bulletin mensuel;

· discuter avec les parents d’un article présentant les stratégies-vedettes utilisées actuellement dans le bulletin mensuel;

· communiquer aux parents l’adresse du site Web de l’école.

(N.B. : La plupart de ces suggestions peuvent servir tout au long de l’année.)

· Demander aux participants d’ajouter d’autres suggestions à la liste.


	Durée : 10 min?
Matériel : 2, 3

- Insistez sur le fait que chaque école a mis sur pied des moyens pour communiquer facilement avec les parents.  Bien que ces moyens peuvent s’avérer différents d’un établissement scolaire à l’autre, il est utile de les connaître et de les utiliser.  Présentez certains exemples.



	
	Notes personnelles :




	
	6.    Mandat de l’école francophone

· Présentez aux participants le mandat de l’école francophone :

· scolaire;

· culturel;

· identitaire.

· Discutez, en petits groupes, du rôle des parents en tant que partenaires de l’école dans l’éducation de leurs enfants.

· Demandez-leur de suggérer des façons dont les parents pourraient être mis à contribution afin de soutenir l’école et permettre à cette dernière de remplir efficacement son rôle.

· Demandez, aux participants de discuter, en plénière, des points ci-dessus.
	Durée : de 10 à 20 min

Matériel : 8
-  Ayez à votre disposition un nombre suffisant de copies du document du conseil scolaire ou de l’école définissant le mandat de l’école francophone ainsi que du guide à l’intention des parents.  Faites une photocopie de sa description, dans le cas ou ce mandat n’est pas en format dépliant.

	
	Notes personnelles :




	MODULE DE FORMATION POUR UNE PRÉSENTATION AUX PARENTS

	Intentions :

· Amener les parents à prendre conscience que leur rôle est essentiel pour la réussite de leurs enfants

· Présenter le Guide à l’intention des parents
· Faire découvrir aux parents le contenu du Référentiel de l’élève 
   

	Matériel : 

1. Document Guide à l’intention des parents
2. Document Référentiel de l’élève
3. Document du conseil scolaire ou de l’école qui précise le mandat de l’école 
4. Grandes feuilles et crayons-feutres



	Vécu (V)

Partage (P)

Réflexion (R)

Actualisation (A)
	Activités proposées


	Notes au formateur

	V

P

R

A
	1. Importance de la communication orale dans notre quotidien

· Posez les questions suivantes aux participants :

· Quelle est la place de la communication orale dans nos vies?

· En tant que parent, où, quand et pourquoi parlons-nous?

· Dans une journée, combien de temps passons-nous à parler?

(Remarque : Lorsque vous aurez recueilli toutes les réponses, vous pourrez poursuivre en disant : « toutes ces réponses montrent le rôle de la communication dans nos vies.  L’enfant a aussi besoin, pour se développer de communiquer avec ses semblables; il devrait avoir l’occasion de le faire dans la langue de l’école le plus souvent possible ».)

· Demandez ensuite aux participants de répondre à la question suivante :

· Croyez-vous qu’il est important que votre enfant s’exprime en français le plus souvent possible?
N.B. : Faites-leur expliquer leur réponse en faisant ressortir que cela est important pour la réussite scolaire des enfants.

· Demandez également aux participants : 

· À quelle occasion votre enfant a-t-il la possibilité de parler en français?

· Que faites-vous pour qu’il ait des occasions de s’exprimer en français?

· Que pourriez-vous faire de plus pour qu’il ait davantage d’occasions de s’exprimer en français? Comment mettre cela en pratique?


	Durée : de 10 à 20 min

Matériel : 4 

- Les questions sont proposées à titre de suggestions.  Vous pouvez les modifier selon vos propres besoins.



	
	Notes personnelles :


	


	V

R
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	2. Engagement des parents envers le développement langagier de l’enfant
· Faites-un remue-méninges suivi d’une discussion en vous servant du Guide à l’intention des parents.  Posez aux participants les questions suivantes :

· Que faites-vous avec votre enfant afin qu’il soit fier de parler français?

Comparez les réponses avec les suggestions contenues dans le Guide à l’intention des parents.

· Comment pouvez-vous montrer de l’intérêt envers l’apprentissage de votre enfant? Comparez les réponses avec les suggestions contenues dans le Guide à l’intention des parents.

· Y a-t-il une ou deux suggestions trouvées dans le Guide à l’intention des parents que vous utilisez déjà ou que vous aimeriez mettre en pratique avec votre enfant?

· Faites un remue-méninges suivi d’une discussion en vous servant du Référentiel de l’élève.  Demandez aux participants de répondre aux questions suivantes :

· Retrouvez-vous, en tant que parent, dans le Référentiel de l’élève des stratégies que vous pourriez utiliser avec votre enfant?

· Utilisez-vous des stratégies ou des moyens que vous trouvez efficaces et qui permettent à votre enfant de développer la langue française.  Aimeriez-vous partager vos idées pour aider les autres?

· Encouragez les parents à varier les stratégies qu’ils utilisent pour aider leurs enfants à développer leur langue et à ne pas utiliser toujours la même stratégie.  


	Durée : de 20 à 30 min

Matériel : 1, 2
- Soulignez que les stratégies du Référentiel de l’élève sont utilisées à l’école.

 

	
	Notes personnelles
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	3. Mandat de l’école francophone
· Présentez, en guise de conclusion, le mandat de l’école francophone :

· scolaire;

· culturel;

· identitaire.

·  Insistez sur le rôle des parents en tant que partenaires de l’école.

· Demandez aux participants de répondre à la question suivante :

· Auriez-vous des suggestions pour que le lien école-parents ait un impact positif sur la scolarité des enfants et qui permettraient à l’école de remplir efficacement son rôle?

· Notez les suggestions.


	Durée : de 10 à 15 min

Matériel : 3, 4 

- Veillez à mettre en évidence que l’appui des parents et de l’école favorise la réussite des élèves.

« Ça prend tout un village pour éduquer un enfant. »

(Proverbe africain)

	
	Notes personnelles :


	


Suggestions de menus

À partir des modules initiaux, vous pouvez composer un menu de formation en fonction des circonstances particulières, c’est-à-dire les adapter aux circonstances et aux besoins divers de formation que vous rencontrerez tel le temps mis à votre disposition et la clientèle visée.  Nous présentons, ci-après, un modèle qui, si vous avez peu de temps, pourrait servir pour donner une vue globale de la trousse du Volet 1 portant sur la communication orale.  

Le PowerPoint, qui concerne les deux volets, est un outil qui peut donner une vue d’ensemble des deux composantes de cette phase soit les Volets 1 et 2 ainsi que de leurs objectifs.  Il présente clairement le projet et demande peu de temps d’utilisation.    

Lors d’une exploration individuelle, on peut choisir une ou des activités de chacun des modules présentés dans le présent plan de formation et la faire telle quelle; il suffit de l’adapter pour une activité de groupe selon le nombre de participants et le temps disponible.  
	MODULE DE FORMATION PORTANT SUR L’ENSEMBLE DE LA TROUSSE DU VOLET 1 

SURVOL

	Intentions :

· Connaître les raisons qui ont motivé la création des trousses de formation de la Phase II du PPCFLP (Volets 1 et 2)

· Découvrir et explorer les composantes de la trousse de formation en communication orale (Volet 1)

· Dégager les principales sections des composantes de la trousse en relever les idées générales 



	Matériel requis

1. Ordinateur 

2. Projecteur LCD

3. Cédérom de la trousse

4. Composantes de la trousse de communication orale en version imprimée à l’exception des scénarios pédagogiques

5. Grandes feuilles

6. Crayons-feutres

7. Feuilles 8 ½ x 11, crayons et stylos




	 Vécu (V) 

 Partage (P) 

 Réflexion (R)

 Actualisation (A)

	Activités proposées


	Notes au formateur

	R

V

P
	1. Réfléchir sur les motifs qui ont suscités la mise sur pied de la Phase II

-    Faites lire l’extrait de la conclusion de l’analyse des résultats pancanadiens des élèves francophones en milieu minoritaire ci-dessous :

· « Bien que les évaluations du PIRS offrent peu de possibilités d’analyse du vécu langagier des élèves, elles confirment néanmoins les difficultés langagières de l’élève francophone moyen en milieu minoritaire. » Allard et Landry, 2003.
· Demandez aux participants de réfléchir et de répondre aux questions ci-dessous :
· D’après vous, que veut dire cette citation?

· Quelles sont, selon vous, les raisons des difficultés langagières des élèves en milieu linguistique minoritaire?
· Croyez-vous que la décision de créer une trousse de formation du personnel enseignant en communication orale aura un impact sur le rendement des élèves? Expliquez pourquoi.
· Que faudra-t-il pour maximiser l’impact de cette trousse? Veuillez préciser votre réponse.

	Durée : 15 min

Matériel : 1, 2
- Écrivez et projetez la citation ci-contre à l’écran. 

- Dites aux participants que ce sont les conclusions de ce rapport qui ont été à l’origine de l’élaboration de la trousse.



	
	Notes personnelles :
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	2. Découvrir les composantes de la trousse de formation du 
Volet 1
· Faites naviguer les participants, pendant 15 minutes, dans le cédérom de la trousse, à partir du menu général, pour en découvrir les composantes et laissez les examiner chacune d’elle, afin d’avoir une idée du contenu.

· Demandez-leur, en plénière, de faire part de leurs impressions à la suite de cette exploration.

· Demander-leur comment la trousse de formation en communication orale peut-elle être introduite auprès des enseignants afin que ses principes soient diffusés? Discutez, en plénière, des idées et des suggestions.

N.B. : Pour cette activité la composante Scénarios pédagogiques n’est pas utilisée.
	Durée : de 30 à 40 min

Matériel : 1, 3, 4
- Divisez les participants en deux groupes s’il n’y a pas suffisamment d’ordinateurs pour chaque participant.  Faites utiliser, à un des groupes l’ordinateur tandis que l’autre groupe explore le contenu de la version imprimée des différents éléments de la trousse.

- Imprimez les composantes de la trousse selon le nombre de participants prévu.  

	
	Notes personnelles :
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P
	3.  Explorer les composantes de la trousse de formation en communication orale 

· Demandez aux participants de naviguer dans le cédérom de la trousse pour identifier les composantes, les sections ainsi que les sous-sections qui paraissent intéressantes et de répondre aux questions suivantes :

· Veuillez identifier la ou les composantes, qui devraient vous permettre de comprendre les principes essentiels de l’enseignement du français oral et expliquer quelles sont : 

· celle ou celles qui devraient vous permettre de comprendre les principes d’enseignement (pédagogie) en milieu linguistique minoritaire;

· celle ou celles qui présentent des stratégies d’enseignement-apprentissage en communication orale; 

· celle ou celles qui donnent des indications sur le développement langagier d’un élève.

       -    Demandez-leur de noter leurs observations sur une feuille 8 ½ x 11 et de présenter, en plénière, leurs idées et suggestions.

N.B. : Pour cette activité la composante scénarios pédagogiques n’est 

pas utilisée.


	Durée : 50 min

Matériel : 1, 3, 4, 7
- Utilisez, pour cette activité, le cédérom ou les documents imprimés.

- Faites consultez les documents suivants :

· État des lieux (première, deuxième et troisième parties).
· Éléments d’un continuum langagier

· Banque de ressources
· Référentiel à l’intention de l’élève

· Guide à l’intention des parents 

· Plan de formation

 

	
	Notes personnelles :
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	4.   S’approprier les composantes de la trousse 

· Divisez les participants en sept groupes et assignez, par groupe, un document de la trousse soit État des lieux (première, deuxième et troisième partie), Éléments d’un continuum langagier, Banque de ressources, Référentiel à l’intention de l’élève, Guide à l’intention des parents (à l’exception des scénarios de formation).

· Demandez-leur de commencer par lire, en petits groupes, en diagonale, le document assigné; de partager leurs observations, d’écrire les grandes lignes de ce qu’on y trouve et de les noter.  

· Continuez ensuite cette activité selon la technique groupes d’experts*.
· Faites partager, à la fin, en plénière, les observations et écrire les commentaires sur une grande feuille.            

· Demandez, en plénière, à un volontaire du groupe d’origine de présenter la composante qui était assignée à son groupe au début de l’activité (p. ex., le groupe no 2 présente la deuxième section du document État des lieux).  

N.B. : Pour cette activité la composante des scénarios pédagogiques n’est pas utilisée.


	Durée : de 30 à 60 min 
Matériel : 1, 3, 4, 5, 6
Utilisez les documents version imprimée ou le cédérom.  

-  Assignez chaque composante, après l’avoir identifiée par un chiffre de 1 à 7, sur chaque table (p. ex., si le no 2 identifie la deuxième section du document État des lieux, les participants dont la place est marquée par le chiffre 2 se groupent ensemble et travaillent sur ce document, il en est ainsi pour chacune des composantes.  

- Préparez sept grandes feuilles pour la plénière.

* Voir la technique groupes d’experts à l’Annexe A.


	
	Notes personnelles :




Annexe A

Techniques (dispositifs) utilisées en formation 

A.
Technique carrousel  Écrivez une question différente sur chacune des grandes feuilles.  Divisez les participants en petits groupes.  Chaque groupe choisit une question et y répond.  À un signal, chaque groupe se rend à la feuille suivante, répond à la question et ainsi de suite jusqu’à ce que les groupes aient répondu à toutes les questions.  L’activité se termine par une mise en commun et une discussion.

B.
Technique graffiti  Divisez les participants en petits groupes et remettez-leur une grande feuille sur laquelle vous aurez écrit un thème, une phrase ou une question.  Ce thème, cette phrase ou cette question est généralement le même pour chaque petit groupe.  Cependant si vous avez beaucoup de participants ou peu de temps à votre disposition, vous pouvez présenter un thème, une phrase ou une question différente à chacun des petits groupes.  Demandez à chaque petit groupe de faire un remue-méninges.  Accordez-leur environ cinq minutes pour le thème, la phrase ou la question assigné.  Les membres de chaque petit groupe écrivent sur leur feuille respective, ce à quoi leur fait penser le thème, la phrase ou la question inscrite sur leur feuille. Quand tous ont inscrit leurs idées (cinq minutes environ), chaque petit groupe change de feuille.  L’activité se poursuit jusqu’à ce que tous les participants aient écrit leurs idées sur chacune des feuilles, puis, ils retournent à leur feuille de départ sur laquelle se trouvent maintenant les idées des personnes des autres petits groupes sur le thème, la phrase ou la question de départ.  Demandez-leur de prendre connaissance des idées, d’en discuter et d’en faire une synthèse pour la présenter en plénière.

Application : Dans le module « vue d’ensemble de la trousse en communication orale », la première activité demande de faire un remue-méninges sur chacune des quatre phrases présentées.  Si le temps le permet, divisez les participants en quatre groupes.  Donnez à chaque groupe une feuille sur laquelle se trouve la même phrase.  Demandez-leur d’écrire leurs idées sur la feuille de leur groupe d’origine.  À votre signal ou lorsqu’ils ont tous terminés, demandez-leur de se diriger vers la feuille d’un autre groupe et d’y écrire leurs idées.  Faites-les continuer jusqu’à ce que tous les participants aient fait un tour et aient écrit leurs idées sur la feuille de chacun des autres groupes.


Si vous avez peu de temps, assignez à chacun des groupes d’origine une phrase différente et demandez aux participants d’écrire leurs idées sur leur feuille.  Après cinq minutes ou à votre signal, demandez aux groupes de changer de feuille jusqu’à ce qu’ils aient écrit leurs idées sur les quatre différentes phrases.  Faites-les retourner à leur feuille de départ pour prendre connaissance des idées émises par les autres participants.  Demandez-leur de prendre connaissance des idées, d’en discuter et d’en faire une synthèse pour la présenter en plénière.

C.
Technique groupes d’experts (ou activité puzzle)  Divisez les participants en petits groupes (le nombre de groupes dépend du nombre de sujets à traiter).  Assignez une tâche à chaque groupe (groupe d’origine ou d’appartenance).  Chaque personne faisant partie d’un petit groupe explore la tâche ou question, discute et travaille ensemble pour s’approprier le matériel afin d’être qualifié d’expert.  Formez alors de nouveaux groupes autour d’une personne devenue un expert.  Celui-ci présente aux autres personnes de son nouveau groupe le contenu dont il est responsable.  Ensuite les groupes font une synthèse ou une activité (travail) d’application en incorporant ce qui a été présenté.  Chaque groupe partage et discute des idées et suggestions proposées.

Application : Par exemple dans le « module de la troisième section de État des lieux » une activité propose de lire les conclusions et recommandations du sondage.  Ces recommandations se trouvent aux points 5.1, 5.2, 5.3, 5.4, 5.5 et 5.6.  Formez différents petits groupes (groupe d’origine ou d’appartenance).  Assignez un de ces points à chaque groupe et demandez au groupe de le lire et de se l’approprier.  Laissez 15 à 20 minutes aux petits groupes pour la lecture, la discussion et afin d’en ressortir les éléments essentiels.  Les personnes faisant partie du groupe deviennent des experts sur ce point (sujet).  Formez de nouveaux groupes autour d’un expert.  Ces nouveaux petits groupes sont maintenant composés d’experts sur chacun des six points qui ont été assignés lors de la première formation au groupe d’origine.  Chaque expert présente à son nouveau groupe le point dont il est l’expert.  

1re formation (groupe d’origine ou d’appartenance)                                                                          2e formation : groupes d’experts          




             Première formation                                                                                                 Deuxième formation
 - Lors de la première formation des groupes (groupe d’origine), toutes les personnes du groupe étudient le même point, dans l’exemple présenté, le point 5.1. et ainsi de suite pour chaque point.  Lors de la deuxième formation (groupes d’experts) chacun présente à son nouveau groupe (groupes d’experts) le point qu’il s’est approprié dans son groupe d’origine lors du premier regroupement.  

D.
Technique du Jigsaw-Teaching II  Correspond à ce que quelques didacticiens ont baptisé « technique groupes d’experts » décrite précédemment.  Le Jigsaw-Teaching II, est une technique créée par Slavin (1990) après que des recherches sur la réussite des élèves ont montré que les élèves en difficulté avaient besoin de coopérer et d’échanger leurs idées pour réaliser une tâche.  Auriac-Peyronnet en a présenté les avantages pour faire parler les élèves (voir Annexe B du présent document).

E.
Technique promenade  Écrivez les questions sur de grandes feuilles (une question différente par feuille) et dispersez-les dans la salle.  En dyade, les participants se rendent d’une feuille à l’autre et répondent aux questions puis font, une mise en commun et discutent des idées et suggestions.

F.
Technique territoire  Préparez une grande feuille séparée en quatre sections ayant en son centre un cercle.  Séparez les participants en petits groupes de quatre personnes et demandez-leur de choisir une question.  Chaque section de la feuille est attribuée à un personne du groupe; celui-ci inscrit ses réponses à la question dans sa section.  À partir des réponses de chacun, le groupe élabore une réponse collective qui est écrite dans le cercle du centre.  Chaque groupe présente, en plénière, aux autres participants, sa réponse collective.
G.
Fiche SVA +  Divisez une grande feuille en quatre colonnes.  Chaque en-tête se présente comme suit : « Ce que je sais », « Ce que je veux savoir », « Ce que j’ai appris » et « Où je peux chercher d’autres informations ».  Voir l’exemple ci-dessous.

	Fiche SVA +

	Ce que je sais
	Ce que veut savoir
	Ce que j’ai appris
	Où je peux chercher d’autres  informations

	
	
	
	


DIAGRAMME DE VENN






TABLEAU SUR LA PRISE DE CONSCIENCE

	Prise de conscience

	1- Je parle, eux apprennent-ils à parler? 

	Ce que j’en pense :

	Présentement
	Après activités no 2

	
	

	2- Je parle, eux ont-ils la possibilité de communiquer, quand, comment pourquoi et sur quoi?

	Ce que j’en pense :

	Présentement
	Après activités no 2

	
	

	3- J’enseigne le français oral, eux l’apprennent-ils?

	Ce que j’en pense :

	Présentement
	Après activités no 2

	
	


Annexe B

TECHNIQUE ET AVANTAGES DU Jigsaw-Teaching II
Technique du Jigsaw-Teaching II et avantages pour faire parler les élèves

Auriac-Peyronnet (2003 a; 2003 b) définit les enfants silencieux qui éprouvent souvent des difficultés comme étant de « petits parleurs ».  Le petit parleur se retire des conversations et donne rarement son opinion.  Cette problématique apparaît davantage à la maternelle, certaines études ayant démontré que l’expression orale est l’un des prédicteurs de la réussite scolaire.  Selon l’auteur, l’enseignant pourrait  :

1. créer des groupes de conversation homogènes pour régler le problème. 

2. observer ses élèves durant un trimestre pour repérer les petits parleurs et ensuite, les classer par catégorie de « gros parleurs » à « ne s’exprime pas ou peu ».   

3. utiliser la technique du Jigsaw-Teaching II qui favorise grandement la progression et le changement d’attitude du petit parleur, car elle est basée sur la parole individuelle.   De plus, elle favorise la conduite discursive « argumenter » (voir le point 2.1 de l’État des lieux).   Il est également intéressant d’observer que cette stratégie d’enseignement de l’oral est centrée sur l’élève.  Elle permet l’interaction, ce qui fait que l’élève devient plus actif dans ses apprentissages, que son estime de soi augmente et qu’il travaille à développer son identité culturelle francophone.   

Le tableau suivant inspiré d’Auriac-Peyronnet (2003 a; 2003b) met en parallèle la coopération simple avec le dispositif Jigsaw-Teaching afin de voir ses avantages pour l’enseignement de l’oral.

Technique du Jigsaw-Teaching II
	
	CoopÉration simple
	Jigsaw-Teaching II

	Effets sur les apprentissages
	
	

	QualitÉ de l’interaction DE GROUPE
	Peu de discussion

Ne s’appuie pas sur la discussion 
	Beaucoup de discussion

Permet l’argumentation 

	Discussion
	Courte, car les élèves connaissent bien le groupe
	Longue (trois fois plus)

	Mode DE

rÉflexion
	Résolution extérieure et rôles sociaux (les élèves choisissent l’idée exprimée par le leader)


	Décision prise à l’aide d’un vote (technique d’appui et démocratique)

Vote démocratique contenant certaines limites (élimination progressive)

Beaucoup d’argumentation

	RÉpartition de la parole
	La parole de certaines personnes est étouffée par celle des autres (phénomène de compétition)

Reconduction des attitudes générales 

Dérapage socio-interactionnels
	Bonne répartition de la parole

	Autres
	Les élèves se contentent d’informer les autres sur le thème

Le thème fait discuter les élèves, mais sans aucune élaboration
	Favorise l’échange du point de vue

Favorise l’allongement de la prise de décision : négociation discursive

Ouverture aux opinions des autres

Développement de la contre-argumentation

Travail d’élaboration cognitive

Participation de tous

Écoute participative

Emploi de connecteurs dialogiques, de modalisation, usage des verbes au conditionnel, d’auxiliaires de modalité et de l’appel du destinataire

Négociation coopérative et constructive : état d’esprit et mode de relation

Les élèves discutent du thème et élaborent sur le sujet

Jeu de parole : contraintes préétablies

Les élèves sont davantage concernés, donc s’impliquent davantage


Annexe C

POWERPOINT : VUE D’ENSEMBLE DES VOLETS 1 ET 2
Cette présentation Power Point est disponible sur le présent cédérom

Annexe D

CARNET D’ACCOMPAGNEMENT DES SCÉNARIOS

 (VERS UN RETOUR RÉFLEXIF)
N.B. : Ce carnet peut être utilisé lors du visionnement des scénarios pour vous permettre de garder une trace de vos réflexions et réponses.  Les questions des scénarios qui apparaîssent à l’écran se retrouvent en encadré dans ce carnet et sont identifiées par le même numéro qu’à l’écran.  

(Les activités offertes peuvent servir de déclencheur à un scénario ou à un chapitre et les questions de piste d’induction à la réflexion, au bilan et/ou au questionnement sur sa pratique.)  
PREMIÈRE PARTIE

QUESTIONS DE RÉFLEXION ET/OU DE PARTAGE PRÉSENTÉES DANS LES SCÉNARIOS
1er  SCÉNARIO
	                                               (1) RÉFLEXION ET/OU PARTAGE

A. D’après vous, quel est l’objectif principal de l’étude et de la pratique du français parlé à l’école?

B. Dans une semaine, combien de temps d’enseignement environ consacrez-vous à la pratique du français parlé?



1er  SCÉNARIO
	                                                                                   (2) RÉFLEXION ET/OU PARTAGE

A. Dans le cadre d’une didactique de l’oral, y aurait-il des raisons de corriger l’accent? Précisez.



1er SCÉNARIO

	                                                                               (3) RÉFLEXION ET/OU PARTAGE

A. Qu’est-ce qui vous a particulièrement marqué durant cette séance?

B. Comment voyez-vous votre rôle de modèle linguistique et votre fierté identitaire?




2e SCÉNARIO

	                                                                                   (4) RÉFLEXION ET/OU PARTAGE
DANS VOTRE MILIEU

A. Quelles sont les stratégies que les enseignants ont mises en place pour développer équitablement les compétences langagières de tous les élèves peu import leur milieu d’origine?

B. Décrivez une des stratégies que vous utilisez et qui vous semble efficace pour développer équitablement les compétences langagières de vous élèves.




2e SCÉNARIO

	                                                                                (5) RÉFLEXION ET/OU PARTAGE

A. Comment pouvez-vous améliorer votre pédagogie du français oral afin d’amener davantage les élèves à développer un rapport positif à la langue française et à la culture francophone?




3e SCÉNARIO

	                                                                                         (6) RÉFLEXION ET/OU PARTAGE

A. Parmi les éléments suivants, quels sont d’après vous ceux qu’on peut différencier en respectant les principes de la «différenciation pédagogique».
· Les objectifs des programmes d’études.

· Les phases d’apprentissage (préparation /réalisation / intégration)

· L’évaluation

· Le matériel

· Les modes de regroupement

· Les stratégies d’enseignement et d’apprentissage

· Les productions

B. Expliquez votre ou vos choix.




3e SCÉNARIO
(7) RÉFLEXION ET/OU PARTAGE 
	METTEZ-VOUS À LA PLACE DES ÉLÈVES DE VOTRE CLASSE ET RÉPONDEZ À CES QUESTIONS

DANS MA CLASSE,  
	En tout temps
	À l’occasion
	Rarement



	1.  Je peux me permettre de prendre le risque de m’exprimer car je sais qu’on ne tournera pas en dérision ce que je dis.  
	
	
	

	2.  Je peux raconter un événement ou présenter mon point de vue sans qu’on m’interrompe pour me demander de corriger mes erreurs.
	
	
	

	3.  Je peux demander de l’aide car je sais que l’on me suggérera des moyens pour trouver une solution.
	
	
	

	4.  Je peux poser une question car on va m’écouter et me répondre convenablement.
	
	
	

	5.  J’ai participé à l’élaboration du code de conduite et je sais à quoi m’attendre si j’y déroge sans une bonne excuse.
	
	
	

	6.  On respecte mon rythme et ma façon d’apprendre.  
	
	
	

	7.  On souligne les efforts que je fais.
	
	
	

	8.  On me propose une variété d’activités motivantes et intéressantes.  
	
	
	

	9.  On me donne l’impression qu’on s’intéresse à moi en tant que personne qui a un potentiel unique.
	
	
	

	10.  En tout temps l’enseignant s’adresse à moi en français.  
	
	
	

	11.  Mon enseignant me donne l’impression qu’il est est fier de sa langue et de sa culture francophone.
	
	
	


CECI VOUS DONNE UNE PETITE IDÉE DU CLIMAT DE VOTRE CLASSE.

4e SCÉNARIO
	                                                                                         (8) RÉFLEXION ET/OU PARTAGE

REVENEZ À LA QUESTION 1 A, DU 1er SCÉNARIO (1) RÉFLEXION ET/OU PARTAGE

- D’après vous, quel est l’objectif pricipal de l’étude et de la pratique du français parlé à l’école?

(Après avoir visionné ces quatre scénarios, la réponse que vous avez donnée à cette question au tout début s’est sûrement modifiée, faites un retour sur cette réponse et effectuer les ajustements que vous jugez nécessaire.)




DEUXIÈME PARTIE

ACTIVITÉS PROPOSÉES AVANT OU APRÈS LE VISIONNEMENT DES SCÉNARIOS

(Notez qu’elles sont présentées à titre d’idées seulement, que vous pouvez les adapter,

les modifier à votre guise et selon votre imagination.)

AVANT

ACTIVITÉ (1) : (À utiliser comme déclencheur avant le visionnement des scénarios.)

DEMANDEZ : Qu’ont en commun le français, les mathématiques, les sciences, l’histoire, la littérature, l’éducation physique, 

artistique et technologique etc.? 

(DONNEZ QUELQUES MINUTES DE RÉFLEXION ET DEMANDEZ AUX PARTICIPANTS DE PARTAGER LEURS IDÉES.)
Réponse qu’on veut obtenir : Ce que ces matières ont en commun, c’est qu’elles s’enseignent et s’apprennent au moyen d’un même outil : la langue.

(Quelques idées pour vous permettre d’élaborer vos commentaires.)

En milieu scolaire, l’oral est au cœur du processus d’apprentissage.  Il est donc important qu’il soit utilisé par tous les enseignants, quelle que soit leur matière ou discipline puisque l’oral est en principe l’outil essentiel qui facilite l’appropriation des savoirs de chacune des matières ou disciplines.  En effet, c’est grâce à l’oral que l’enseignant présente ou facilite à l’élève la découverte de faits et savoirs rattachés à chacune d’elles.  C’est toujours par l’oral qu’il s’assure de faire connaître les règles se rapportant à des formes langagières ou tournures spécifiques à la matière ainsi qu’aux conventions culturelles qui régissent chacune d’elles.

APRÈS

1er SCÉNARIO

ACTIVITÉ (2) : (À présenter après le visionnement du 1er scénario.)
DEMANDEZ : Pouvez-vous donner des différences entre une communication orale et une communication écrite?

(VOUS POUVEZ DIVISER LES PARTICIPANTS EN GROUPE POUR DISCUTER ET LEUR FAIRE PRÉSENTER EN PLÉNIÈRE LES SUGGESTIONS DE CHACUN DES GROUPES.)

(Quelques idées pour vous permettre d’élaborer vos commentaires.)

La première différence entre la communication orale et la communication écrite n’est pas qu’au niveau de la manifestation qui est sonore, mais de ce que cela implique.  En effet, en prenant la parole le locuteur expose tout son être.  L’oral suppose que soit mis en jeu l’affectif, le cognitif et l’identitaire.  Prendre la parole c’est s’affirmer en tant que personne.

Une autre distinction est l’immédiateté.  À cause de la rétroaction immédiate propre à l’oral, le locuteur doit réajuster son discours, composer très rapidement avec la réaction, parfois surprenante, de l’interlocuteur et ne pas perdre pour autant le fil de ses propres idées. 

Par conséquent, si à l’écrit, les corrections s’opèrent avant la transmission du message, à l’oral, c’est pendant l’échange que les réajustements se font.  Ce phénomène d’élaboration du discours au rythme des échanges entre le locuteur et l’interlocuteur amène une autre particularité de la communication orale qui est la construction dialogique (co-énonciation).  Dans la construction dialogique, le locuteur et l’interlocuteur interagissent et construisent ensemble le discours et sa cohérence.  

Une autre caractéristique propre à la communication orale est l’irréversibilité.  Ce qui est dit, est dit! Impossible de l’effacer.  Pour corriger un énoncé, il faut prolonger le message par un autre message qui vient nuancer, ajouter, contredire, ou carrément excuser le premier.  

Certains auteurs montrent que dans les échanges conversationnels l’accent est placé sur l’engagement des participants les uns par rapport aux autres, plutôt qu’essentiellement sur le contenu.  L’engagement consiste, en tant que locuteur/interlocuteur, à se montrer mutuellement qu’on est intéressé et qu’on désire poursuivre le dialogue.  Cet engagement se montre aussi par l’utilisation d’autoréférence tel : moi, je crois que…

La cohésion à l’oral se fait par les éléments paralinguistiques et par la prosodie.  C’est par les éléments paralinguistiques (gestes, mimiques, postures, etc.) et la prosodie (débit, volume, articulation, etc.) que se réalise l’essentiel de la cohésion à l’oral.  Alors qu’à l’écrit la cohésion s’opère par la lexicalisation (p. ex., hors, cependant).

Par exemple, je peux dire : 

« Ça va? » avec  une intonation interrogative;

« Ça va »  avec une intonation sèche laissant entendre : ne viens pas me déranger;

ou encore :

« Ça va »  avec une durée allongée et intonation traînante laissant entendre que de l’aide ne serait pas de refus!

Si ce qui précède était à l’écrit, sauf pour le point d’interrogation, j’aurais à expliquer le contexte ou l’intention utilisée par l’auteur tandis qu’à l’oral l’intonation et l’accentuation (deux éléments de la prosodie) permettent d’en comprendre le sens.  

On ne veut pas passer sous silence, d’autres différences entre l’oral et l’écrit et qui selon certains chercheurs, seraient des causes de difficultés lors de l’entrée dans l’écrit et aussi sources d’erreurs à l’écrit.  Pensons aux liaisons à l’oral, il n’est pas facile de séparer les mots voire les phrases tandis qu’à l’écrit les mots sont séparés par des espaces.  Il y a aussi certains mots dont la dernière lettre ne se prononce pas, comme dans le mot « petit », pourtant le « t » s’écrit.  

Il y a aussi le « ne » de négation qui est très peu prononcé, pour ne pas dire tout simplement escamoté, certains pronoms prononcés différemment par exemple le « il » à l’écrit et à l’oral.  

Cela remet fortement en question un critère si souvent retenu dans l’évaluation de l’oral à savoir, la réalisation de phrases complètes au sens de l’écrit.  C’est également la raison pour laquelle à l’oral, on parlera plutôt « d’énoncés » que de « phrases complètes » au sens de l’écrit.  C’est une façon de bien marquer la différence entre ce qui est considéré comme correct à l’oral par rapport à l’écrit.  

Il n’en reste pas moins que le fait de travailler sur l’écrit n’empêche pas les élèves de progresser à l’oral, bien au contraire! 

Il faut aider l’élève non seulement à développer son oral, mais le langage dans toutes ses dimensions et sous toutes ces formes.  L’écrit en fait partie et il est susceptible de stimuler le langage oral et la réflexion.  Cette réflexion est aussi une activité langagière que l’enseignant doit développer puisqu’elle est essentielle dans tous les apprentissages.

ACTIVITÉS (3) : (À présenter après le visionnement du 1er scénario.)
Intro : Si les quelques éléments de spécificité de la communication orale que nous venons d’indiquer, nous semblent relever du sens commun et si un des enjeux de la didactique de l’oral est d’aider les élèves à mieux communiquer oralement, examinez en quoi l’exposé oral, si souvent utilisé en classe pour évaluer les élèves, correspond aux éléments de spécificité de la communication orale qui  vous ont été présentés.  Il semble alors légitime de se demander en quoi l’exposé oral aide les élèves à mieux communiquer oralement, s’il ne tient même pas compte des quelques éléments de spécificité identifiés. 

DEMANDEZ -  Pourquoi fait-on faire des exposés oraux aux élèves en classe? 

- À quoi servent-ils?

- Peut-on considérer l’exposé oral comme un outil de développement de la communication orale?

- Expliquez?

(SÉPAREZ LES PARTICIPANTS EN PETITS GROUPES ET DEMANDEZ-LEUR DE RÉFLÉCHIR AUX QUESTIONS CI-DESSUS.  QUAND LE TEMPS ACCORDÉ SERA ÉCOULÉ, DEMANDEZ À CHAQUE GROUPE DE PARTAGER SES RÉPONSES.)

(Quelques idées pour vous permettre d’élaborer vos commentaires.)
Voici des éléments de réponse plausibles.  L’exposé oral plus ou moins formel constitue une activité scolaire inhérente aux partages des apprentissages.  Qu’il s’agisse pour un élève de présenter un résumé du dernier livre lu, ou la biographie de son idole ou encore de faire la démonstration d’une expérience quelconque devant ses pairs, plusieurs périodes sont propices en classe pour amener un élève à expliquer à d’autres ses découvertes ou encore ses derniers exploits!

Cependant, se servir de l’exposé oral comme outil quasi exclusif de l’évaluation des élèves en communication orale pose problème.  

Qu’est-ce qui est évalué exactement pendant l’exposé oral?

Un texte :

- rédigé à l’avance? 

- bien préparé avec des phrases construites sur le modèle de l’écrit?  

- appris par cœur et bien rendu, c’est-à-dire un écrit oralisé? 

- bien récité (une bonne performance d’acteur)?

- ou les éléments visuels qui l’accompagnent?

L’exposé oral a certainement sa place dans l’enseignement, mais on peut questionner la pertinence d’utiliser ce genre oral comme moyen privilégié parfois unique pour évaluer la capacité des élèves à communiquer oralement.

Qu’en pensez-vous?
2e  SCÉNARIO
ACTIVITÉ (4) : (À utiliser après le visonnement du 2e scénario.)  

INTRO : On a présenté les étapes du développement identitaire au troisième chapitre du 2e scénario; elles sont aussi décrites dans le document État des lieux à la 2e partie.  

« À cet effet, Cormier rappelle les recherches de Tse sur le cheminement identitaire chez les individus vivant en milieu minoritaire.  Il y aurait quatre étapes : 

1. L’étape de l’âge préscolaire, pendant laquelle l’enfant est plutôt inconscient du statut de minoritaire.   

2. L’étape de l’ambivalence et de l’évasion, pendant laquelle l’enfant ou l’adolescent tente de se dissocier de son groupe pour s’intégrer à la culture dominante. 

3. L’étape de l’émergence ethnique, pendant laquelle l’individu constate que l’intégration dans le groupe dominant n’est pas complètement possible.

4. L’étape de l’incorporation, au moment où la personne s’intègre à son groupe. »

C’est la seconde étape qui doit nous intéresser plus particulièrement.  En fait, la question importante à son sujet est :

DEMANDEZ : Comment faire pour diminuer la tentation de l’élève à vouloir s’intégrer au groupe dominant? 

(SÉPAREZ LES PARTICIPANTS EN PETITS GROUPES, DEMANDEZ-LEUR DE RÉFLÉCHIR À LA QUESTION CI-DESSUS.  QUAND LE TEMPS ACCORDÉ SERA ÉCOULÉ, DEMANDEZ À CHAQUE GROUPE DE PARTAGER LEURS RÉPONSES.)

3e SCÉNARIO

ACTIVITÉ (5) : (À utiliser comme prolongement au 3e scénario et après son visonnement.)
DEMANDEZ : Pour vos élèves, expliquez comment vous êtes un modèle linguistique et de fierté langagière? 

(DONNEZ DU TEMPS DE RÉFLEXION ET DEMANDEZ AUX PARTICIPANTS DE PARTAGER LEURS SUGGESTIONS.)

(Quelques idées pour vous permettre d’élaborer vos commentaires.)

À tout moment, vous entrez en relation avec vos élèves pour échanger une information, donner des consignes de travail, accorder la parole, gérer les tensions, improviser face à un incident, exposer des contenus, ou encore évaluer une intervention.  Les conduites discursives différentes et les expressions que vous utilisez fournissent à l’élève le lexique et la structure discursive correcte qu’il réutilisera lors d’expériences sociales semblables car l’enfant n’est-il pas un excellent imitateur? Vous utilisez les mots justes pour chaque activité, objet, émotion ou événement, pour donner du sens aux situations nouvelles et pour fournir des outils langagiers riches et diversifiés.  Il ne s’agit pas uniquement d’augmenter le vocabulaire, mais aussi d’aider à comprendre le monde à partir de ce vocabulaire.  Le vocabulaire n’est pas appris dans les dictionnaires mais entendu maintes fois en contextes différents pour que l’éventail sémantique d’un mot soit saisit.  

Vous favorisez les acquisitions dans un esprit quasiment ludique qui n’ôte rien à l’apprentissage.  Cela se traduit pour les plus jeunes à leur apprendre à jouer avec le langage grâce à des contes, des chansons et des comptines; pour ceux qui en sont au stade de la lecture et de l’écriture à se servir des histoires ou des jeux de rôles et enfin pour les plus âgés à utiliser des jeux plus formels portant sur le vocabulaire ou les expressions afin de contribuer à développer une attitude réflexive envers le langage.
C’est par l’entremise de contes, de récits, de légendes, d’œuvres littéraires, de différents discours et niveau de langue que vous lui faites entendre, que l’élève par imitation les dit et redit à son tour, les intériorise ce qui lui permet de construire sa parole, élément qui constitue sa personnalité donc son identité.  La lecture régulière de divers contes, de la maternelle au début du primaire, aura pour effet non seulement de stimuler son imagination et sa créativité, mais de lui faire découvrir des mots, des expressions et de lui permettre de les associer mentalement à des images, des situations ou encore des contextes auxquels il n’a pas encore accès.  

Vous invitez les élèves à réciter des comptines et des poèmes, à chanter, à verbaliser leurs actions ou à répéter de courtes histoires ou poèmes appris.  Les chansons, les comptines, les poèmes, les fables, les jeux de langue et la mise en lecture d’une scène de  théâtre représentent un excellent moyen pour développer entre autre la prosodie et la conscience phonologique chez les élèves.  Ces activités permettent de jouer avec la langue par le biais de rimes, de répétitions de sons, de structures ou de tournures de phrases, d’accents et d’expressions.  Elles permettent aux élèves de mémoriser ou d’anticiper certains sons, certains mots ou certaines structures de phrases.  D’autres encore ont un rythme qui se prête à la danse, à l’expression corporelle, au mime ou aux gestes.  La participation physique ajoute au plaisir de chanter, de s’exprimer et permet de mieux retenir les paroles associées à des mouvements.
Il faut se rappeler que les élèves apprennent à maîtriser leur langue lorsqu’ils l’utilisent à bon escient pour répondre à des situations qui pour eux ont un sens et se déroulent dans un contexte social signifiant.  Les activités que vous présentez sont dans cet esprit.
ACTIVITÉ (6) : (À  présenter après le 3e scénario si vous désirez  parler d’évaluation.  La première partie de cette  activité peut être faite seule ou servir d’introduction à la grille présentée plus bas au tableau A.)

DEMANDEZ : Dans les quatre situations suivantes utiliseriez-vous les mêmes critères pour évaluer le plus équitablement possible les élèves? Si oui pourquoi, ou si non, donnez vos raisons.

1.  une présentation dont le titre serait mon mets préféré. 

2.  Un exposé portant sur les animaux en voie d’extinction. 

3.  Lors d’une discussion de groupe.

4.  Les échanges en classe.

(DONNEZ QUELQUES MINUTES DE RÉFLEXION ET DEMANDEZ AUX PARTICIPANTS DE PARTAGER LEURS IDÉES.)

(Quelques idées pour vous permettre d’élaborer vos commentaires.)

On évalue évidemment ce qui a été enseigné et qui est en lien avec nos objectifs.  Au-delà de ces faits, nous avons vu que la compétence langagière se divisait en deux composantes principales soit la composante linguistique et la composante pragmatique qui à leur tour se subdivisent.

La composante linguistique comporte différents axes dont les principaux sont : le lexique, la syntaxe, la morphologie (morphosyntaxe), et les divers aspects de la voix dont la prosodie.

La composante pragmatique comporte aussi deux axes, à savoir : l’axe discursif qui comprend la conduite discursive appropriée (narrer, expliquer, convaincre…), l’organisation du discours, l’enchaînement des idées, la délimitation du sujet, etc.  Quand à l’axe communicatif, il se compose du choix langagier en fonction de l’intention et de l’auditoire, de l’interaction avec l’interlocuteur ou l’auditoire.  Plusieurs auteurs incluent le non-verbal (l’expressivité, l’attitude, les gestes, le regard…) parce qu’il se définit par un ensemble de comportements paralinguistiques et d’actes communicatifs.  

On n’évaluera pas toutes ces composantes mais on choisira comme critères quelques éléments qui les constituent.  On pourrait décider de  ne choisir que des éléments d’une seule composante, éléments sur lesquels un accent spécial a été placé durant l’apprentissage.  Ce choix s’effectue en fonction de nos objectifs et de concert avec l’intéressé qui est l’élève.  L’élève pourrait avoir droit au chapitre dans le choix des critères.
Le tableau A propose des éléments de la compétence langagière et de ses deux grandes composantes (le programme d’études de votre instance contient les composantes de la compétence langagière que vous devez permettre à vos élèves de développer).  À l’aide de ce tableau en l’adaptant aux exigences de votre programme d’études vous pouvez construire vos grilles en lien avec votre enseignement et vos objectifs.  

DANS LE TABLEAU SUIVANT SE TROUVENT LES PRINCIPALES COMPOSANTES DE LA COMPÉTENCE LANGAGIÈRE.

TABLEAU A

	COMPÉTENCES LANGAGIÈRES

	Composantes linguistiques  

(Savoir-faire lexical, morphosyntaxique, stylistique ainsi que les divers aspects de la voix)  

	Axe langue
	Axe voix

	· Lexique (vocabulaire varié, mot juste, adapté au sujet, adapté à la situation, etc.) 

· Syntaxe (ordre des mots, structures de phrases simples,  composées et complexes, utilisation des connecteurs, concordance des temps, etc.)
· Morphologie (genre/nombre, déclinaison ou terminaison du mot qui marque le genre et le nombre, conjugaison, etc.) 
	· Phonologie (prononciation, articulation, portée et timbre de la voix, etc.) 
· Prosodie ou phonétique de la phrase (débit, rythme, pause, intonation, accentuation, etc.)


	Composantes pragmatiques

(Savoir faire portant sur l’utilisation adéquate de la langue parlée en situation de prise de parole qui comprend le choix de la conduite discursive appropriée à son intention et à l’effet qu’on veut produire ainsi que l’adaptation à l’interlocuteur et l’utilisation des règles et formulations interactionnelles appropriées à la situation.)  

	Axe discursif
	Axe communicatif

	· Organisation (la cohésion, la cohérence des idées, le choix de la conduite discursive appropriée à l’intention [décrire, expliquer, convaincre, informer, etc.] structuration logique du discours) 
· Délimitation (idées en lien avec le sujet, clarté des idées, aspects importants soulignés, etc.) 

·  Pertinence (connaissance du sujet, qualité de l’information, des idées et/ou des arguments
	· Registre (niveau de langue adapté au contexte et à l’auditoire) 
· Interaction (attitude d’écoute, aisance, contact avec l’interlocuteur ou l’auditoire, soutien le regard ou balaie des yeux l’auditoire, vérification de la compréhension, ajustement à l’interlocuteur ou à l’auditoire) 
· Non-verbal (expressivité, geste, attitude, etc.) 


Il est à noter que dans la vie, ces composantes langagières et pragmatiques ne fonctionnent jamais indépendamment, sauf peut-être à l’école.
Comme démarche pour évaluer les élèves à l’oral, si je veux construire une grille d’évaluation équitable, je dois auparavant me poser quelques questions dont les réponses détermineront mes choix.  Ces questions incontournables qui se posent se rapportent à la situation : le type de prise de parole (spontané ou plus ou moins préparé).  Ensuite, parce que les grilles doivent être révélatrices de l’oral qui a été enseigné, je compile ce que j’ai enseigné et/ou modélisé et de cette compilation, je choisis les points précis que je veux évaluer.  Enfin, je dois dresser une liste des critères de la composante linguistique et/ou pragmatique que la situation de prise de parole me permet de privilégier.  Si la situation de prise de parole que je veux évaluer est spontanée, mes critères seront plus précisément extraits de la composante pragmatique y incluant quelques éléments de la composante linguistique.  Le tableau B qui suit vous propose un exemple sommaire de grille construite pour évaluer les élèves lors d’échanges en classe donc en situation où la prise de parole est spontanée comme dans la situation décrite au numéro 3 de l’activité 6 qui s’intitule « Lors d’une discussion de groupe ».  

TABLEAU B
	Nom :  POL                                      (DISCUSSION DE GROUPE)                                                          Date :

	Composante linguistique
	Remarques

	Lexique 
	Possède un vocabulaire suffisant pour s’exprimer et se faire comprendre.  Quand, il ne trouve pas le mot, il se sert de périphrases.  Utilise quelques anglicismes et escamote des syllabes. 

	Syntaxe (structure de phrase)
	Correcte pour une situation spontanée.

	Morphologie
	Ne maîtrise pas les formes irrégulières de certains verbes usuels (je vais, nous allons).

	Axe voix : Phonologie (articulation)

                  Prosodie (débit)
	Parle la bouche fermée.

Débit varié (parfois trop vite, parfois normal). 

	Composante pragmatique
	Remarques

	Axe discursif (organisation du discours)  
	Ses énoncés sont organisés en fonction de son intention, il sait très bien convaincre.

	Axe communicatif  (interaction /écoute)

                                (non-verbal)
	Regarde la personne à qui il s’adresse, par contre coupe la parole et donne l’impression qu’il ne connait pas les formules ou les gestes appropriés pour la demander.  À l’aise pour s’exprimer et expressif.


On doit se souvenir qu’il n’existe pas de mauvaises ou de bonne grilles, et qu’une grille n’est valable que pour la situation (ou des situations très ressemblantes) pour laquelle elle a été construite.  Dans le cas de la grille du tableau B, nous étions en présence de prise de parole spontanée ou expression dialoguée donc la composante interaction est importante.  Pour la composante linguistique, nous nous sommes concentrés sur la clarté du message (axe voix) parce qu’en classe ces derniers temps nous avons étudié les éléments de ce point et qu’en situation dialogique la clarté d’élocution est importante.  

Maintenant, si nous avions a construire une grille pour la situation 2 de l’activité 6 qui se lit ainsi : « Un exposé portant sur les animaux en voie d’extinction », la différence majeure serait au niveau de la situation qui est une prise de parole préparée ou expression en continu.  L’élève doit élaborer un travail de préparation dont il faudra tenir compte, parce que l’élève se prépare, fait des recherches, écrit son discours sur lequel il recevra des rétroactions de l’enseignant et devra le présenter à ses pairs.  Nous sommes en présence d’un oral scriptural dont les normes linguistiques se rapprochent de celles de l’écrit.  On insistera davantage que dans la situation 3 sur la composante linguistique (axe lexical, morphosyntaxique et sur la composante pragmatique).  Ce qui pourrait ressembler au tableau C ci-dessous.   

TABLEAU C

	Nom :  ANNIE                                      (EXPOSÉ)                                                          Date :

	Composante linguistique
	Remarques

	Lexique
	A une bonne connaissance du vocabulaire relié au sujet quoiqu’elle utilise des mots vides (faire, patente).  

	Syntaxe
	Utilise des phrases complexes, mais ne maîtrise pas bien l’utilisation des connecteurs. 

	Morphologie
	Respecte les accords en genre et la concordance des temps.  

	Axe voix : Phonologie (timbre)                  Prosodie (intonation et rythme) 
	La voix ne porte pas.  

Ton de lecture monotone et absence de pauses.

	Composante pragmatique
	Remarques

	Axe discursif
	Discours un peu désorganisé qui ne semble pas avoir suivi de plan.  Les idées manquent d’enchaînement, mais malgré cela, elle semble avoir fait du travail de recherche car, elle démontre une bonne connaissance du sujet et les exemples sont bien choisis.  Absence de synthèse ou de conclusion.  

	Axe communicatif : (registre-interaction)

                                : (non-verbal)
	Niveau de langue un peu trop littéraire donc pas bien adapté à l’auditoire (qui sont les autres élèves de la classe).  Les yeux rivés à son texte, elle ne regarde pas l’auditoire ce qui suscite le désintéressement.  Absence de stratégie pour maintenir l’intérêt.  Ne semble pas à l’aise, manque d’assurance.  Les gestes ne coïncident pas avec le discours.  


Il est à remarquer que ces grilles sont proposées à titre d’exemple, et que les éléments tirés des axes des composantes de la compétence langagière doivent être ajustés à vos programmes d’études.   

Bâtir ses propres grilles en s’inspirant de la démarche permet d’être plus conscient des choix que nous faisons, des aspects de la langue que nous privilégions et de ceux que nous négligeons.  Elles aident à constater si l’élève dans sa scolarité développe tous les aspects de l’oral.  Elles permettent d’observer plus facilement à quelle composante et dans quel axe de celle-ci l’élève montre des carences.
4e SCÉNARIO

ACTIVITÉ (7) : (À utiliser comme prolongement au 4e scénario.)

DEMANDEZ : Qu’a-t-on compris? Vérifions, dans la situation, suivante quelle est la fonction de l’oral, est-il objet ou médium d’enseignement?

Lors d’une leçon portant sur les sciences ou sur les mathématiques, vous signalez les différences ou faites découvrir les significations différentes que peut avoir un même mot (figure, facteur, sommet, etc.) lorsqu’il est utilisé dans une autre discipline et demandez des exemples de réutilisation démontrant ainsi les utilisations et significations différentes selon le contexte vous assurant ainsi que l’éventail sémantique du mot soit saisit.  

DEMANDEZ LES RÉPONSES DE QUELQUES PARTICIPANTS. 

Évidemment, vous l’avez compris, on enseigne l’oral même si, on se trouve en sciences ou en mathématiques.  Donc la fonction est bien oral objet d’enseignement.

Cela nous amène à la question : D’après vous, quelle fonction de l’oral privilégier à l’école? 
PRENEZ QUELQUES RÉPONSES DES PARTICIPANTS.
(Voici quelques points pour vous permettre d’élaborer vos commentaires.)

Vous l’avez remarqué, les deux fonctions ont chacune un rôle majeur dans l’enseignement/apprentissage, elles se complètent.  L’importance n’est pas de placer en deux catégories les activités offertes en classe mais d’être conscient que de se servir de l’oral pour enseigner ou permettre aux élèves des interactions ce n’est pas enseigner l’oral mais plutôt se servir de ce véhicule pour enseigner.  Il faut, si l’on veut que l’élève ait toutes les chances de son côté pour réussir d’abord lors de la scolarité et ensuite dans la vie (n’est-ce pas la mission première de l’école?) enseigner toutes les facettes de l’oral.   

Un sondage pancanadien récent fait auprès des enseignants concernant l’enseignement de l’oral en milieu linguistique minoritaire fait ressortir qu’en général ces derniers pensent que l’enseignement systématique de l’oral n’est pertinent uniquement que dans les cours de langue c’est-à-dire le cours de français ou d’anglais et pour certains, que cet enseignement n’est plus pertinent au secondaire.  La recherche démontre au contraire que l’enseignement de l’oral à tous les cycles et dans toutes les matières ou disciplines est indispensable pour la compréhension dans les autres matières et dans la vie et que le temps qui y est consacré est du temps bien investi.  Cette constatation est encore plus vraie en milieu linguistique minoritaire.

TABLEAU D
	FONCTION (RÔLE) DE L’ORAL À L’ÉCOLE

	L’oral objet d’enseignement et d’apprentissage
	L’oral médium d’enseignement et d’apprentissage

	Il s’agit de l’enseignement ou de l’apprentissage de ce qui doit être enseigné ou maîtrisé dans le domaine de la communication orale.  C’est :

· l’enseignement et l’apprentissage du français oral dans ses dimensions :

- linguistiques (savoir-faire lexical, syntaxique, morphologique, stylistique et des divers aspects de la voix [intonation, articulation, etc.])  et 

- pragmatiques (savoir-faire portant sur l’utilisation adéquate de la langue parlée en situation de prise de parole [conduites discursives appropriées, adaptation à l’interlocuteur ainsi que l’utilisation de formulations usuelles dans diverses situations], etc.).  En un mot c’est l’ensemble des composantes discursives et communicatives de la langue.

C’est aussi l’enseignement et l’apprentissage des genres oraux (tels l’exposé, le reportage, la discussion, la lecture à haute voix, le débat, etc.).  Dans ces pratiques les normes linguistiques se rapprochent de celles de l’écrit.
	Il s’agit de la parole qui sert de médium, de support ou de véhicule à l’enseignement et à l’apprentissage dans toutes les matières et situations scolaires.  C’est :

· l’oral qui permet à l’enseignant de présenter les contenus des diverses matières, d’interagir avec les élèves tout au cours de la journée selon ses  intentions (questionner, expliquer, encourager, présenter des consignes…).  

· C’est par l’entremise de l’oral que l’élève pose ou répond à des questions, participe à une discussion, à une explication ou à un travail d’équipe, présente un témoignage ou une justification, etc.

L’oral qui sert à comprendre, à préciser sa pensée, à comparer les interprétations à celles des autres, qui permet à la pensée de s’élaborer et d’évoluer, c’est ce que certains auteurs qualifient d’oral réflexif.  Il est aussi révélateur du processus d’apprentissage.




ACTIVITÉ (8) : (À utiliser après le visonnement d’un scénario en guise de retour.)

(VOUS POUVEZ DEMANDER AUX PARTICIPANTS DE RÉPONDRE À QUELQUES-UNES DE CES QUESTIONS POUR LEUR PERMETTRE DE FAIRE UN RETOUR SUR LE SCÉNARIO.)

1.  Les questions que je me suis posées durant le visionnement.

2.  Les questions que je me pose.

3.  Ce que je veux me rappeler de cette séance.

4.  Ce que j’aimerais expérimenter.

5.  Y-a-t-il des éléments présentés dans ce scénario qui ont ébranlé mes croyances ou mes façons de faire par rapport à la communication orale? Quels sont-ils?

6.  J’aimerais en savoir plus sur…
DONNEZ DU TEMPS ET DEMANDEZ À DES VOLONTAIRES DE PARTAGER LEURS RÉPONSES.

LEXIQUE

Français soigné ou standard (ou la langue scolaire)  Les linguistes entendent une langue décontextualisée, c’est-à-dire une langue plus ou moins réduite aux formes structurelles partagées par tous les locuteurs de cette langue, peu importe la variété qu’ils utilisent.  Dans le milieu scolaire, la variété soignée est souvent la seule qui est légitimée et enseignée, les variantes familières étant encore trop souvent perçues comme des erreurs devant être corrigées.  Mais l’erreur est justement dans cette attitude.  En effet, pour la plupart des sociolinguistes, ce qui importe n’est pas de tenter de rapprocher le français familier du français soigné, mais de développer chez l’élève les compétences de communication.  Cela signifie un répertoire verbal varié s’adaptant aux circonstances de la situation dont font à la fois partie le registre familier et soigné.  

L’enseignement devrait plutôt sensibiliser l’élève à distinguer et à appliquer les différents niveaux de langue selon le contexte ou l’interlocuteur, sans porter de jugement de valeur sur la qualité intrinsèque du niveau de langue familier.

La langue scolaire a des caractéristiques qui l’apparentent à l’écrit et qui la différentient du premier langage que tout enfant acquiert au contact de sa communauté linguistique immédiate et qui permet les échanges spontanés dans la vie quotidienne.  Pour l’école, il ne s’agit pas de renier ce premier langage, bien au contraire, l’élève doit d’abord s’exprimer dans ce premier langage.  On doit partir de l’élève, lui faire sentir qu’il est accepté dans sa façon de s’exprimer.  Quand , il est à l’aise pour s’exprimer, qu’il a pris sa place comme locuteur dans le groupe-classe, on doit l’amener à comprendre que l’école doit lui donner accès à l’ascenseur social et que cet accès passe par une maîtrise de la langue scolaire ou soignée et c’est à partir de ce premier langage qu’il faut la construire en présentant des activités qui sont signifiantes pour l’élève.

N.B. : Les autres concepts utilisés se retrouvent dans le document État des lieux dans la section lexique.


Les auteurs cités se trouvent également dans la bibliographie du document État des lieux.  
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